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Il y a quelques années à peine, Mark Carney,
gouverneur de la Banque du Canada, sonnait
l’alarme de l’endettement record des mé-
nages canadiens et de leur vulnérabilité face
à une hausse des taux d’intérêt, qui se vou-
lait alors imminente. Hier, Jean Boivin, sous-
gouverneur de la Banque du Canada, a plutôt
évoqué le contraire, entrevoyant une très
longue période de faibles taux d’intérêt avec
des taux nominaux se rapprochant du zéro,
vieillissement de la population oblige.

L a hausse annoncée du loyer de l’argent,
qui n’est jamais venue, pourrait faire pla-
ce à une très longue période de faible

taux d’intérêt, avec des taux nominaux s’arrimant
à la borne du zéro. Du moins, sans en faire une
prédiction formelle, Jean Boivin a évoqué hier ce
scénario, qui s’inscrit dans un contexte de vieillis-

sement de la population. S’ex-
primant devant l’Economic
Club de Toronto, le sous-gou-
verneur de la Banque du Ca-
nada a souligné que les chan-
gements démographiques les
plus importants sont à venir.
Ils nécessiteront des ajuste-
ments considérables, modi-
fiant de tout au tout le paysage
dans lequel la politique moné-
taire opère. «Rien n’est gratuit,
quelqu’un va devoir payer la

note», a-t-il ajouté. Une note s’annonçant salée
pour les futurs retraités.

Le discours de M. Boivin avait pour thème
«Vieillir en beauté: l’inévitable évolution démogra-
phique du Canada». Ceux qui esquissaient déjà les
scénarios catastrophes prédisant le pire aux mé-
nages canadiens lourdement endettés, confrontés
à des prix immobiliers dans la stratosphère, vont
devoir refaire leurs calculs. «Le vieillissement de la
population dans les économies avancées pourrait un
jour se répercuter sur le niveau des taux d’intérêt à
l’échelle mondiale. Prise isolément, la rareté de la
main-d’œuvre par rapport au capital ferait augmen-
ter les salaires et diminuer le rendement du capital,
ce qui pourrait finir par contribuer à maintenir les
taux d’intérêt à de bas niveaux pendant longtemps.
Si cette possibilité se concrétisait, les taux d’intérêt
nominaux risqueraient davantage de se rapprocher
de la borne du zéro, avec tout ce que cela implique»,
a précisé le sous-gouverneur.

Dans sa conclusion, il soutient qu’«à mesure
que notre société prend de l’âge, nous pouvons soit
accepter une diminution de notre niveau de vie,
soit prendre les devants et nous adapter. Les enjeux
sont considérables et nous n’avons pas les moyens
d’en faire abstraction. Rien n’est gratuit. Quelqu’un
va devoir payer la note. Le moins que nous puis-
sions faire est de l’accepter, mais de nous assurer
que la facture restera légère et que le fardeau sera
réparti équitablement.» Là est l’enjeu. Car pour
l’heure, si l’on s’entend pour dire que le fardeau
des prochaines générations sera lourd, l’on recon-
naît que le problème de redistribution de la ri-
chesse entre les générations deviendra criant.
Mais l’on sous-estime, au passage, le poids réel
du fardeau que devront porter les futurs retraités.

La Banque du Canada a déjà estimé que, si
rien n’est fait, les Canadiens devront apprendre à
vivre avec une baisse de leur revenu moyen pou-
vant atteindre 20 % dans 20 ans. En revanche, il
devient évident que le vieillissement de la popula-
tion, en abaissant la composante travail, exercera
des pressions à la hausse sur la rémunération et
les salaires. La Banque du Canada ajoute que la
rareté de la main-d’œuvre, combinée à un faible
coût du capital, incitera les entreprises à ac-
croître leur productivité. Ainsi, «on pourrait rega-
gner jusqu’aux deux tiers de la perte de revenu
moyenne attribuable à l’absence d’ajustement au
vieillissement — le chif fre de 20 % que j’ai men-
tionné précédemment — si la croissance de la pro-
ductivité se rapprochait de la moyenne enregistrée
ces 50 dernières années, plutôt que de se maintenir
au taux anémique observé dans la dernière décen-
nie», a soulevé M. Boivin.

Mais pour les futurs retraités, la faiblesse persis-
tante pressentie des taux d’intérêt pourrait avoir rai-
son des derniers régimes à prestations détermi-
nées encore en vie et éroder leurs revenus de pen-
sion. Un appauvrissement appelé à s’amplifier si
l’effet de rareté qui se dessine devient inflationniste.

Il appert que l’histoire nous enseigne que les
faibles taux obligataires sont la norme. Une étude
réalisée par le Crédit Suisse sur une période de 111
ans, avec des données prélevées dans 19 pays re-
présentant 90 % de la capitalisation boursière, a déjà
démontré que le taux de rendement réel des obliga-
tions gouvernementales s'est situé sous le 1 % au
cours de cette longue période. Aux États-Unis, par
exemple, de 1900 à 2011, les actions ont offert un
taux de rendement réel annualisé de 6,3 %, contre
1,8 % pour les obligations gouvernementales. Si la
période dite anormale de 1980-1990 a poussé le ren-
dement réel des obligations près de celui des ac-
tions, à 6 %, au cours des 80 années précédentes les
obligations du Trésor américain n'ont offert qu'un
rendement annuel net de 0,2 %.

Mais l’histoire se fait muette sur la capacité des
retraités de conjuguer avec des taux réels négatifs.
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L e chef de la direction de la Banque Nationale
a dit trouver un certain réconfort dans un

vote de confiance des actionnaires sur son lea-
dership, tenu hier, en dépit des critiques d’un
groupe de militants qualifiant sa rémunération
d’«exorbitante».

Depuis que la banque a accordé à
ses actionnaires, il y a quelques an-
nées, un droit de parole sur la rémuné-
ration des hauts dirigeants, ceux-ci ont
voté massivement pour le plan du
conseil d’administration au sujet des
salaires et primes. Lors de l’assemblée
annuelle d’hier, le vote de confiance
sur le leadership a dépassé les 95 %.
Les actionnaires ont aussi accepté
d’ajouter des millions d’options
d’achat d’actions aux mesures incitatives desti-
nées aux hauts dirigeants.

Louis Vachon a souligné lors d’un entretien
que la banque avait connu une bonne performan-

ce au cours de la dernière année, générant des
profits records et étant la première banque cana-
dienne à augmenter son dividende tout en ajou-
tant des milliers de clients et employés.

Des actionnaires, réunis dans le Mouvement
d’éducation et de défense des actionnaires 
(MEDAC), ont passé la majeure partie de l’as-

semblée de trois heures à critiquer les
primes versées aux dirigeants de la Na-
tionale, dont les 8,4 millions versés en
salaire et en primes à son chef de la di-
rection l’année dernière.

L’ancien politicien Yves Michaud,
membre du MEDAC, a dénoncé ces
paiements et le système de comparai-
son avec les pairs utilisé par la banque
pour justifier ce montant. Qualifiant ces
importants paiements de «scandaleux»,
il a appelé le conseil à cesser l’«orgie» de

dépenses qui pèse lourd sur les dos des action-
naires. Alors que le monde se remet d’une crise
financière globale, il est impensable de perpétuer
ce genre de rémunération, a-t-il fait valoir.

En dépit de ses critiques, M. Michaud a affir-
mé que la sixième banque en importance au
pays était plus modeste sur ce plan que les autres
grandes institutions bancaires du Canada, qui of-
frent des salaires et des primes encore plus im-
posants à leurs hauts dirigeants.

La compensation totale de M. Vachon l’an
dernier était en progression de 47 % par rap-
port aux 5,7 millions qu’il avait empochés en
2010. Son salaire s’est élevé à 954 473 $ l’an
dernier. Il a aussi reçu 2,5 millions de dollars
en primes sous forme d’actions, 2,2 millions de
dollars en options et 1,8 million en mesures in-
citatives.

Le président du conseil d’administration de la
banque, Jean Douville, a soutenu que la majorité
des actionnaires étaient d’accord avec cette ré-
munération, qui reflète, selon lui, «la réalité dans
laquelle nous vivons». Il a fait valoir que les sa-
laires élevés sont nécessaires pour attirer et rete-
nir les gens de talent.

La Presse canadienne
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Le MEDAC juge «scandaleux»
le salaire du président 
Louis Vachon obtient un vote de confiance malgré les critiques
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L’aide aux pays pauvres a diminué de 2,7 %,
l’an dernier, même si les besoins sont
croissants.

É R I C  D E S R O S I E R S

L a morosité économique et la crise des fi-
nances publiques se font aussi sentir sur l’ai-

de aux pays pauvres.
L’aide publique des pays riches aux

pays en voie de développement a recu-
lé de 2,7 % l’an dernier, soit une premiè-
re en 15 ans, a rapporté hier l’Organisa-
tion de coopération et de développe-
ment économiques (OCDE). Le Cana-
da n’a pas fait exception, lui qui tirait
déjà de l’arrière par rapport à de nom-
breux autres, avec une diminution
deux fois plus importante (5,3 %) de
son effort.

«Il s’agit de la première baisse depuis
1997 [...], abstraction faite des années
marquées par des opérations exception-
nelles d’allégement de dette», a obser vé hier
l’OCDE.

Ces réductions de l’aide aux pays pauvres sont
directement attribuées aux «contraintes budgé-

taires» auxquels sont actuellement confrontés les
pays donateurs. Comme ces contraintes ne sont
pas près de disparaître, on dit craindre que les
budgets d’aide déjà «considérablement» mis à mal
soient «de plus en plus mis à l’épreuve dans les an-

nées qui viennent».

Premiers de classe et cancres
Le rapport de l’OCDE se base sur

les politiques des 23 pays riches
membres de son Comité d’aide au dé-
veloppement (CAD). Leur aide pu-
blique au développement globale s’est
élevée l’an dernier à 133,5 milliards,
soit l’équivalent de 0,31 % de leur ri-
chesse nationale cumulée. Cela
marque un recul par rapport à la pro-
portion de 0,32 % atteinte en 2010 et
encore et toujours un impor tant

manque à combler par rapport à la cible des Na-
tions unies de 0,7 %.

VOIR PAGE B 2:  SOLIDARITÉ

La solidarité mise à mal
En temps de crise économique, les États riches
réduisent leur aide aux plus pauvres de la planète

Le Canada
a réduit son
aide plus
que les autres,
et promet
de continuer
dans cette voie

Louis Vachon
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S&P TSX 221 608 12 178,66 - 144,95 - 1,2

S&P TX20 90 730 631,52 - 9,83 - 1,5

S&P TX60 105 806 694,97 - 8,18 - 1,2

S&P TX60 Cap. 105 806 768,50 - 9,04 - 1,2

Cons. de base 3 850 220,67 - 0,06 - 0,0

Cons. discrét. 5 932 92,48 - 0,83 - 0,9

Énergie 58 900 255,46 - 7,22 - 2,7

Finance 17 913 185,95 - 0,20 - 0,1

Aurifère 84 712 315,91 - 11,50 - 3,5

Santé 777 65,58 - 0,59 - 0,9

Tech. de l’info 4 444 25,54 - 0,24 - 0,9

Industrie 11 836 111,44 - 1,17 - 1,0

Matériaux 95 460 334,42 - 9,29 - 2,7

Immobilier 4 347 218,06 - 0,14 - 0,1

Télécoms 4 024 104,97 + 0,46 0,4

Serv. collect. 2 998 224,92 - 0,75 - 0,3

Métaux/minerais 16 186 1 011,73 - 21,82 - 2,1

TSX Venture 94 845 1 499,14 - 46,49 - 3,0

CONSOMMATION DISCRÉTIONNAIRE ET DE BASE
� Alim. Couche-Tard ATD.B 33,58 0,38 1,14 482 24,76 33,60

Astral Media ACM.A 48,46 - 0,09 - 0,19 681 31,00 48,67

Canadian Tire CTC.A 65,75 0,21 0,32 222 51,80 66,85

Cogeco CCA 52,13 0,24 0,46 20 42,48 54,28

� Corus CJR.B 23,68 - 0,36 - 1,50 111 18,18 24,80

Jean Coutu PJC.A 14,19 0,00 0,00 151 9,78 14,56

Loblaw L 33,70 - 0,17 - 0,50 363 32,61 42,27

� Magna MG 46,41 - 1,27 - 2,66 694 31,91 52,46

Metro MRU 53,60 0,27 0,51 284 43,70 54,82

Quebecor QBR.B 38,68 0,04 0,10 177 26,52 39,29

� Rona RON 10,35 - 0,13 - 1,24 473 8,64 14,27

� Saputo SAP 43,55 0,44 1,02 323 35,80 49,05

Shaw SJR.B 21,14 - 0,06 - 0,28 663 19,10 22,45

Shoppers Drug Mart SC 43,90 - 0,35 - 0,79 451 37,00 44,44

Tim Hortons THI 53,65 - 0,50 - 0,92 388 41,53 54,92

Transat A.T. TRZ.B 6,04 - 0,04 - 0,66 52 5,56 13,05

Yellow Media YLO 0,09 0,00 0,00 2 119 0,08 5,50

ÉNERGIE
Cameco CCO 20,56 - 0,13 - 0,63 1 015 17,25 30,15

� Canadian Natural CNQ 32,71 - 0,45 - 1,36 3 641 27,25 48,41

� Canadian Oil Sands COS 20,54 - 0,38 - 1,82 1 334 18,17 33,78

Enbridge ENB 39,38 0,29 0,74 1 735 28,27 39,38

� EnCana ECA 18,93 - 0,39 - 2,02 2 698 17,25 33,99

� Enerplus ERF 20,98 - 0,88 - 4,03 1 185 20,98 31,54

� Nexen NXY 17,52 - 0,59 - 3,26 2 009 14,20 25,47

� Pengrowth Energy PGF 9,09 - 0,16 - 1,73 1 131 8,48 13,96

� Pétrolière Impériale IMO 44,43 - 0,85 - 1,88 446 34,15 52,67

� Suncor Energy SU 31,26 - 1,48 - 4,52 6 891 23,97 44,78

� Talisman Energy TLM 12,55 - 0,46 - 3,54 4 134 11,34 24,04

� TransCanada TRP 43,50 0,53 1,23 2 174 37,00 44,75

FINANCIÈRES
B. CIBC CM 76,40 0,40 0,53 1 099 67,32 85,53

B. de Montréal BMO 59,07 - 0,05 - 0,08 1 814 54,38 63,94

B. Laurentienne LB 45,90 0,00 0,00 70 38,62 52,49

B. Nationale NA 79,45 0,02 0,03 541 63,27 81,98

B. Royale RY 57,19 0,09 0,16 2 948 43,30 61,06

B. Scotia BNS 55,57 0,12 0,22 1 482 47,54 59,73

B. TD TD 83,70 - 0,09 - 0,11 1 727 68,13 86,75

Brookfield Asset BAM.A 31,40 - 0,24 - 0,76 720 25,91 32,60

Cominar Real CUF.UN 23,37 0,07 0,30 123 20,00 24,25

Corp. Fin. Power PWF 28,98 - 0,17 - 0,58 252 23,62 31,77

� Fin. Manuvie MFC 13,19 - 0,17 - 1,27 4 296 10,18 17,93

� Fin. Sun Life SLF 23,28 - 0,39 - 1,65 1 411 17,92 31,50

Great-West Lifeco GWO 24,33 0,00 0,00 274 19,15 27,46

� Industrielle All. IAG 30,60 - 0,50 - 1,61 72 24,75 42,02

Power Corporation POW 26,43 0,00 0,00 458 20,90 28,92

TMX X 44,47 - 0,16 - 0,36 110 38,11 45,69

INDUSTRIELLES
� Air Canada AC.B 0,90 - 0,01 - 1,10 426 0,78 2,49

� Bombardier BBD.B 4,03 - 0,16 - 3,82 6 553 3,30 7,25

� CAE CAE 10,33 - 0,25 - 2,36 273 9,03 13,09

� Canadien Pacifique CP 75,34 - 0,92 - 1,21 438 46,01 79,29

Chemin de fer CN CNR 78,21 - 0,26 - 0,33 632 63,72 81,79

SNC-Lavalin SNC 40,13 - 0,07 - 0,17 659 36,56 59,97

Transcontinental TCL.A 12,45 - 0,08 - 0,64 81 9,96 16,40

TransForce TFI 17,10 0,05 0,29 331 9,76 18,10

MATÉRIAUX
Agrium AGU 87,15 0,15 0,17 524 63,93 92,94

� Barrick Gold ABX 41,16 - 1,37 - 3,22 4 795 41,16 55,36

� Goldcorp G 40,98 - 2,12 - 4,92 4 874 40,98 55,93

� Kinross Gold K 9,17 - 0,39 - 4,08 5 231 9,17 18,17

� Mines Agnico-Eagle AEM 32,50 - 1,09 - 3,25 1 256 31,50 72,51

Potash POT 45,46 - 0,42 - 0,92 1 547 39,82 59,67

Teck Resources TCK.B 35,67 - 0,23 - 0,64 2 385 27,39 57,35

SERVICES PUBLICS
Fortis FTS 32,20 - 0,05 - 0,16 261 28,24 34,39

TransAlta TA 18,27 - 0,15 - 0,81 648 18,27 23,42

TECHNOLOGIE
� CGI GIB.A 21,53 - 0,24 - 1,10 380 17,02 24,30

� Research In Motion RIM 12,70 - 0,21 - 1,63 2 732 12,70 54,39

TÉLÉCOMMUNICATIONS
BCE BCE 40,19 0,07 0,17 1 262 34,99 43,00

Bell Aliant BA 27,59 0,14 0,51 199 25,21 29,19

Rogers RCI.B 39,93 0,28 0,71 794 34,25 40,13

Telus T 58,35 0,25 0,43 1 516 48,08 59,98

FONDS NÉGOCIÉS EN BOURSE
iShares DEX XBB 31,03 0,09 0,29 111 29,19 31,66

� iShares MSCI XEM 23,83 - 0,34 - 1,41 27 20,10 27,24

� iShares MSCI EMU EZU 30,17 - 0,91 - 2,93 316 25,57 42,22

iShares S&P 500 XSP 15,99 - 0,15 - 0,93 890 12,31 16,25

� iShares S&P/TSX XIC 19,18 - 0,24 - 1,24 152 17,10 22,54

Suncor Energy SU 31,26 - 1,48 - 4,52 6 891 23,97 44,78

iShares S&P/TSX XIU 17,42 - 0,20 - 1,14 5 715 15,61 20,58

Kinross Gold K 9,17 - 0,39 - 4,08 5 231 9,17 18,17

Goldcorp G 40,98 - 2,12 - 4,92 4 874 40,98 55,93

Barrick Gold ABX 41,16 - 1,37 - 3,22 4 795 41,16 55,36

Yamana Gold YRI 14,94 - 0,37 - 2,42 4 464 10,96 18,09

Fin. Manuvie MFC 13,19 - 0,17 - 1,27 4 296 10,18 17,93

Talisman Energy TLM 12,55 - 0,46 - 3,54 4 134 11,34 24,04

Eldorado Gold ELD 13,00 - 0,61 - 4,48 3 703 12,77 21,95

Canadian Natural CNQ 32,71 - 0,45 - 1,36 3 641 27,25 48,41

Horizons BetaPro HZD 5,22 0,37 7,63 738 3,81 8,18

Horizons BetaPro HGD 11,62 0,79 7,29 494 6,69 11,93

Legumex Walker LWP 7,84 0,46 6,23 4 5,02 9,10

Great Canadian GC 8,25 0,41 5,23 95 6,97 9,28

Horizons BetaPro HED 4,83 0,24 5,23 83 3,19 7,51

Horizons BetaPro HKD 8,99 0,43 5,02 114 7,88 16,23

MDC Partners MDZ.A 11,00 0,50 4,76 4 10,50 19,00

Horizons BetaPro HIG 12,56 0,56 4,67 1 9,34 12,56

Horizons BetaPro HOD 5,02 0,21 4,37 3 056 4,31 10,02

Horizons BetaPro HVU 4,21 0,17 4,21 2 378 3,40 63,76

Fiera High Income HIT.UN 10,60 - 1,38 - 11,52 12 10,25 15,99

CGA Mining CGA 1,76 - 0,19 - 9,74 1 939 1,76 3,13

La Mancha LMA 3,49 - 0,36 - 9,35 55 2,05 4,03

Allied Gold Ming ALD 1,65 - 0,16 - 8,84 0 1,65 4,14

Horizons BetaPro HZU 5,79 - 0,56 - 8,82 1 283 4,37 20,16

Augusta Resource AZC 2,34 - 0,22 - 8,59 1 004 2,34 5,38

Golden Minerals AUM 7,60 - 0,65 - 7,88 37 5,47 24,55

Chieftain Metals CFB 4,00 - 0,34 - 7,83 6 3,12 6,00

U.s. Silver USA 1,90 - 0,16 - 7,77 237 1,90 4,15

Horizons BetaPro HGU 8,77 - 0,71 - 7,49 1 796 8,77 19,46

Horizons BetaPro HND 39,79 1,38 3,59 765 6,26 41,57

Horizons BetaPro HGD 11,62 0,79 7,29 494 6,69 11,93

Walter Energy WLT 58,95 0,75 1,29 4 56,45 133,40

Ag Growth AFN 40,02 0,72 1,83 20 28,11 49,52

Richelieu Hardware RCH 32,20 0,70 2,22 11 24,35 32,20

Horizons BetaPro HIN 33,59 0,64 1,94 0 12,57 33,81

Morguard MRC 92,60 0,60 0,65 1 59,00 96,00

Horizons BetaPro HIG 12,56 0,56 4,67 1 9,34 12,56

Dollarama DOL 47,38 0,56 1,20 152 29,10 47,41

TransCanada TRP 43,50 0,53 1,23 2 174 37,00 44,75

Fairfax Financial FFH.U 398,00 - 9,00 - 2,21 0 374,00 424,00

Fairfax Financial FFH 396,02 - 4,56 - 1,14 13 359,70 442,00

Royal Gold RGL 62,75 - 3,17 - 4,81 4 50,06 84,05

PowerShares DB DGU 49,96 - 2,76 - 5,24 0 42,30 72,93

MEG Energy MEG 36,75 - 2,34 - 5,99 435 32,26 52,90

Westport WPT 38,10 - 2,12 - 5,27 218 19,29 49,68

Goldcorp G 40,98 - 2,12 - 4,92 4 874 40,98 55,93

Baytex Energy BTE 50,42 - 1,57 - 3,02 514 39,18 59,40

Suncor Energy SU 31,26 - 1,48 - 4,52 6 891 23,97 44,78

Molson Coors TPX.B 41,53 - 1,48 - 3,44 1 39,89 46,75

101,47
- 2,54 $US

- 2,44% �

1612,30
- 57,70 $US

- 3,46% �

100,36
- 0,61 ¢US

1$US = 99,64¢

�

0,7639
+0,0008 EURO

1 EURO = 1,3091$

�

ROYAUME-UNI

1$ vaut 0,6317 livre

SUISSE

1$ vaut 0,9193 franc

MEXIQUE

1$ vaut 12,8353 pesos

AUSTRALIE

1$ vaut 0,9787 dollar

CHINE

1$ vaut 6,3211 renminbis

HONG KONG

1$ vaut 7,7928 dollars

JAPON

1$ vaut 82,713 yens

12 178,66
- 144,95� - 1,18%

13 074,75
- 124,80� - 0,95%

3 068,09
- 45,48� - 1,46%

1 398,96
- 14,42� - 1,02%

Euronext 100 (Europe) 624,17 - 17,17 - 2,7

CAC 40 (France) 3 313,47 - 93,31 - 2,7

DAX (Allemagne) 6 784,06 - 198,22 - 2,8

FTSE MIB (Italie) 15 245,92 - 378,31 - 2,4

MXSE (Mexique) 39 398,88 - 526,05 - 1,3

Bovespa (Brésil) 63 528,65 - 755,61 - 1,2

Shanghai (Chine) Fermé - -

Hang Seng (Hong Kong) Fermé - -

Nikkei 225 (Japon) 9 819,99 - 230,40 - 2,3

ASX ALL ORD (Australie) 4 418,95 - 5,46 - 0,1

RTS (Russie) 1 634,17 + 1,96 0,1

SUITE DE LA PAGE B 1

Cette moyenne cache d’im-
portants écarts entre la plupart
des pays de l’Union européen-
ne (0,45 %) et de puissants
pays comme les États-Unis —
loin devant, en budget absolu,
avec 30,7 milliards d’aide, mais
loin derrière avec une contri-
bution équivalant à seulement
0,2 % du produit intérieur brut
(PIB) — ou encore le Japon
(10,6 milliards, 0,18 %), qui pè-
sent lourdement sur la moyen-
ne générale.

Les premiers de classe, à ce
chapitre, restent les pays d’Eu-
rope du Nord, tels que la Suède
(1,02 % du PIB), la Nor vège
(1 %), le Danemark (0,86 %) et
les Pays-Bas (0,75 %). Des men-
tions honorables vont au
Royaume-Uni (0,56 %), à la Bel-
gique (0,53 %), à la France
(0,46 %) et même à l’Allemagne
(0,4 %). Durement secouées par
la crise de la dette souveraine,
la Grèce (–39 %) et l’Espagne
(–33 %) comptent parmi ceux
qui ont le plus réduit leur effort
l’an dernier.

L’Afrique du Nord a été l’une
des rares régions à profiter
d’une augmentation de son aide
dans la foulée du printemps ara-
be. Le groupe des pays les
moins avancés, par contre, a vu
diminuer son aide bilatérale de
presque 9 %, à 28 milliards.

Changement de cap
au Canada

Maintenu aux alentours de
5,2 milliards, l’effort consenti
par le Canada a diminué en pro-
portion de son économie qui a
continué, elle, de croître. Pas-
sant de l’équivalent de 0,34 % du
PIB à 0,31 %, cette aide était in-
férieure à celle de la plupart
des pays européens et d’une
Australie en hausse (+5,7 % à
0,35 %), et tout juste supérieure
à celle de pays en bien plus
mauvaise posture que lui, com-

me le Portugal (0,29 %) et l’Es-
pagne (0,29 %).

Ce recul relatif de l’aide au
développement du Canada en
2011 arrive au terme d’une di-
zaine d’années d’augmentation
en dents de scie et alors que sa
contribution s’élevait aux alen-
tours de 0,25 % du PIB au tour-
nant du siècle. Ce renverse-
ment de tendance devrait se
poursuivre et même s’accélé-
rer, si l’on se fie au budget pré-
senté par le gouvernement
Harper, la semaine dernière.
Alors que le ministre des Fi-
nances, Jim Flaherty, compte
sur croissance économique va-
riant de 2 % à 2,5 % par an jus-
qu’en 2016, il a annoncé une
réduction de 9,7 % de l’envelop-
pe de l’aide internationale.

Sombres prévisions
L’OCDE n’avait pas de félici-

tations à faire, hier, aux gouver-
nements qui choisissent, ainsi,
de réduire leur déficit sur le
dos des pays les plus pauvres.
«L’aide est seulement une partie
des apports totaux vers les pays à
bas revenus, mais en ces temps
économiques difficiles, cela signi-
fie également moins d’investisse-
ments et moins d’exportations, a
noté son secrétaire général, An-
gel Gurría. J’applaudis les pays
qui tiennent leurs engagements
malgré de sévères plans de conso-
lidation fiscale. Ceux-ci montrent
que la crise ne devrait pas être
utilisée comme excuse pour ré-
duire les contributions à la co-
opération au développement.»

Tout indique, malheureuse-
ment, que ce souhait ne sera
pas entendu, a rapporté l’OC-
DE, même si l’on s’attend à une
hausse de l’aide au développe-
ment de 6 % cette année. Cette
augmentation sera le fait d’en-
gagements passés et semble
devoir être suivie, dès 2013, de
plusieurs années de stagnation.

Le Devoir

SOLIDARITÉ

INDICE QUÉBEC IQ30 1367,25 -5,20 -0,38

INDICE QUÉBEC IQ120 1404,98 -5,71 -0,40

HIER À LA BOURSE: Toronto a culbuté pour une
deuxième séance consécutive, la faiblesse d’une
enchère obligataire en Espagne ayant ravivé les
craintes vis-à-vis de la crise des dettes en Euro-
pe. Les marchés d’actions ont aussi dû compo-
ser avec une certaine pression au lendemain des
déclarations de la Réserve fédérale américaine.
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L E S  M A R C H É S  B O U R S I E R S É C O N O M I E

Calgary — Les transporteurs
aériens Air Canada, WestJet

et Porter ont tous trois rapporté,
hier, une hausse de leur coeffi-
cient d’occupation en mars.

Air Canada a annoncé un
coefficient d'occupation réseau
de 81,5 % le mois dernier,
contre 79,5 % en mars 2011, soit
une hausse de 2 points de pour-
centage. Le trafic réseau a aug-
menté de 4,8 %, en regard d'une
augmentation de la capacité de
2,2 % à l'échelle du réseau. Ca-
lin Rovinescu, président et chef
de la direction d’Air Canada, a
souligné que, «forts d’une aug-
mentation du trafic de 10,2 %
sur les lignes transatlantiques,
nous avons enregistré une haus-
se du trafic dans tous les marchés
que nous desservons et une crois-
sance de 4,8 % dans l'ensemble
du réseau, tout en augmentant
la capacité de 2,2 % grâce à l'uti-
lisation accrue de notre parc aé-
rien actuel».

Pour sa part, Porter Airlines

affirme avoir établi un record
pour son coefficient d’occupa-
tion de mars, remplissant 59,8 %
des sièges of fer ts, soit 10,2
points de plus que l’année précé-
dente. Les résultats pour le mois
de mars indiquent 117,2 millions
de sièges-milles offerts (SMO)
et 70,1 millions de passagers-
milles payants (PMP). Les SMO
ont augmenté de 20 % par rap-
port à 97,6 millions, tandis que
les PMP ont augmenté de 44,8 %
comparativement à 48,4 millions
l’an dernier.

Enfin, WestJet dit avoir ac-
cueilli 104 000 passagers de
plus en mars 2011 qu’en mars
2010. Son coefficient d’occupa-
tion est passé de 84,8 % à 86,2 %.
Ses PMP ont avancé de 9 % à
1,691 milliard et sa capacité,
mesurée en SMO, s’est appré-
ciée de 7 % à 1,96 milliard pen-
dant la même période.

Le Devoir
Avec La Presse canadienne

Les transporteurs
aériens ont vendu
plus de sièges en mars

Gatineau — Les entreprises
de distribution par câble et

par satellite ont accru leurs reve-
nus à 13,5 milliards au cours de
l’exercice 2011, en hausse de 8 %
par rapport à l’année précédente,
a fait savoir le Conseil de la ra-
diodiffusion et des télécommuni-
cations canadiennes (CRTC).

L’organisme fédéral de régu-
lation a précisé hier que les en-
treprises de câblodistribution
ont déclaré des recettes de 
11 milliards en 2011, égale-
ment en progression de 8 %.
Les recettes des entreprises de
distribution par satellite ont
augmenté de 5,8 %, passant de
2,4 à 2,5 milliards.

Le montant des bénéfices
avant intérêts et impôts (BAII)
des entreprises de câblodistri-
bution est resté stable, à 
2,5 milliards. Toutefois, la mar-
ge de BAII a connu une légère
baisse, passant de 25,3 % à 

23,1 % pour l’exercice s’étant
terminé le 31 août 2011. Les en-
treprises de distribution par sa-
tellite ont déclaré 174,6 mil-
liards en BAII, une hausse par
rapport aux 163,9 milliards rap-
portés en 2010. La marge de
BAII était relativement constan-
te à un taux de 6,9 %.

Le CRTC a aussi dit hier sol-
liciter les avis à savoir si le sec-
teur du sans-fil a suffisamment
changé pour nécessiter un code
national pour ces services. L’or-
ganisme a dit avoir reçu récem-
ment plusieurs requêtes lais-
sant entendre qu’un tel code
devrait être établi.

Le CRTC a rappelé avoir dé-
cidé en 1994 qu’il ne réglemen-
terait pas le secteur des ser-
vices sans-fil, étant alors
convaincu qu’il y avait suffisam-
ment de concurrence.

La Presse canadienne

Les distributeurs par câble
haussent leurs revenus
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Ayoye!
Yahoo!
élimine
2000
postes
V É R O N I Q U E  D U P O N T

New York — Le portail Internet américain Ya-
hoo!, en perte de vitesse, a annoncé hier une

énième restructuration qui va se traduire par la
suppression de 2000 emplois, soit 14 % des effec-
tifs, et un accent désormais mis sur la publicité.

«Yahoo! confirme qu’il prend des mesures impor-
tantes pour préparer l’entreprise à l’avenir» et afin
de devenir «plus petit, plus compact, plus rentable
et mieux équipé pour innover aussi rapidement que
les clients et le secteur le nécessitent», explique le
groupe californien dans un communiqué.

Yahoo! veut se recentrer sur ses «métiers essen-
tiels et redéployer ses ressources vers les priorités les
plus urgentes, en plaçant les utilisateurs et la publi-
cité au centre de ses priorités», a commenté le di-
recteur général, Scott Thompson, cité dans le
communiqué. Le groupe de Sunnyvale, en Cali-
fornie, revendique «700 millions d’utilisateurs et
des milliers d’annonceurs».

«Malheureusement, atteindre ces objectifs va né-
cessiter de supprimer des postes», a-t-il ajouté.

Yahoo! a indiqué qu’il allait commencer à «in-
former les employés de ces changements» dès
hier. Environ 2000 personnes vont être infor-
mées de la suppression de leur emploi avec ef-
fet immédiat ou par phases, sur un total de
quelque 14 000 employés, sans compter des
milliers d’employés externalisés.

Interrogée par l’AFP, une porte-parole s’est
refusée à donner des détails sur la répartition
géographique de ces suppressions. «Le chif fre
de 2000 employés est un chiffre mondial», a-t-elle
simplement indiqué. Interrogée sur les ser-
vices les plus touchés, elle s’est contentée de
dire que «la plupart des services étaient af fec-
tés», même si cer tains le seront plus que
d’autres. Elle n’a pas non plus voulu donner de

détails sur la nouvelle structure de l’entreprise.
Le site spécialisé AllThingsD affirmait la se-

maine dernière que la nouvelle structure devrait
comporter une division internationale de médias,
une autre regroupant les activités de communica-
tion et recherche sur Internet, et une autre les
ventes internationales et régionales. Il pourrait
également y avoir une unité plus petite de
quelque 50 personnes travaillant sur l’innovation
produits, ajoutait AllThingsD.

Le plan de restructuration annoncé hier n’est

pas le premier de l’entreprise, qui a déjà suppri-
mé quelque 2000 emplois au total en 2008, 2010
et 2011.

Le nouveau plan social survient alors que l’an-
née 2011, marquée notamment par le départ de
la directrice générale Carol Bartz, a vu le bénéfi-
ce net baisser de 15 % à 1,05 milliard, et le chiffre
d’affaires de 21 % à 4,98 milliards.

Yahoo!, ex-star d’Internet née en 1995, est
l’exemple type d’une société qui n’a pas su
prendre les virages technologiques de son sec-

teur. Elle a été doublée par Google dans la re-
cherche sur Internet, par Facebook dans les ré-
seaux sociaux, perdant ainsi du terrain sur le
marché publicitaire en ligne.

La part de Yahoo! sur le marché de la publicité
en ligne aux États-Unis, qui se situait à 15,7 % en
2009, a plongé à 9,5 % en 2011 et devrait conti-
nuer à reculer, d’après les chiffres du cabinet
spécialisé eMarketer.

Agence France-Presse

JUSTIN SULLIVAN AGENCE FRANCE-PRESSE

Des travailleurs enlèvent une lettre d’un panneau réclame que Yahoo! occupait depuis une douzaine d’années lorsque le portail Internet a cédé sa
place en décembre dernier.

T oronto — Le prix de l’essence à la pompe est
en hausse presque partout au pays, mais le

Québec demeure la province où il en coûte le
plus cher pour faire le plein, avec des prix attei-
gnant 1,48 $ le litre dans certains endroits.

En moyenne, les automobilistes québécois doi-
vent débourser 1,435 $ le litre, selon les données
recueillies par le site Web essencemontreal.com.
À Montréal, le litre d’essence se vend 1,48 $ de-
puis quelque jours. Du côté de Québec, les prix
étaient un peu plus bas, avec 1,42 $ le litre, tandis
qu’à Sherbrooke le litre d’essence vaut 1,41 $.

À Toronto, les prix étaient en hausse de près de
3,6 ¢ le litre pour se porter à une moyenne d’un peu
moins de 1,39 $ hier matin pour l’essence régulière,
d’après le site GasBuddy. Les prix ont aussi aug-
menté de 3,2 ¢ par litre du côté de la capitale natio-
nale, pour un prix moyen de 1,33 $ le litre.

Dans l’Ouest canadien, c’est à Edmonton que
le litre d’essence était le plus abordable hier ma-
tin, avec un prix moyen de 1,18 $ le litre.

À l’échelle provinciale, le Québec et la Nouvelle-
Écosse sont pratiquement à égalité en tête, avec
des prix moyens de 1,435 $ et de 1,44 $ le litre res-
pectivement. C’est en Alberta que la moyenne est
la plus faible, à 1,17 $ le litre.

La Presse canadienne

Qui veut conduire à Montréal?
Un plein de 50 litres d’essence coûte 74 $ dans la métropole,
contre seulement 59 $ à Edmonton

Montréal, la championne
Le prix de l’essence au Québec varie
d’une région à l’autre, mais c’est à Mont-
réal qu’il est le plus élevé, selon les rele-
vés d’essencequebec.com  

en ¢  

Bas-Saint-Laurent 141,2
Saguenay–Lac-Saint-Jean 136,4
Québec 140,9
Mauricie 141,5
Estrie 139,3
Montréal 146.9
Outaouais 135,8
Abitibi-Témiscamingue 137,4
Côte-Nord 141,5
Gaspésie 141,4
Chaudière-Appalaches 140,5
Lanaudière 137,2
Laurentides 136,5
Montérégie 138,7

T hetford Mines — Après
plusieurs décennies, l’ère

de l’amiante pourrait bientôt
être terminée dans la région de
Thetford Mines.

Les travailleurs de la mine Lac
d’amiante de Saint-Joseph-de-
Coleraine ont rejeté mardi à 72 %
le nouveau contrat de travail qui
leur était proposé par leur ancien
employeur, LAB Chrysotile. Au
total, 59 travailleurs se sont pro-
noncés pour l’offre, alors que 
157 employés ont voté contre
l’entente, qui prévoyait des
baisses de salaires et une réduc-
tion des vacances.

Le président du syndicat local
des Métallos, Luc Lachance, a in-
diqué qu’il respectait la décision
de ses membres. Il estime cepen-
dant que les installations de la
mine seront probablement dé-
mantelées. M. Lachance estime
que la tentative de relance de
l’employeur manquait de crédibi-
lité, puisqu’elle demandait trop
de concessions aux syndiqués.

La Presse canadienne

Mine Lac d’amiante

Les offres
sont rejetées

E N  B R E F

É.-U. : création
d’emplois soutenue
Washington — Les créations
d’emploi ont continué à tenir
un bon rythme en mars, à en
croire des chiffres sur le sec-
teur privé publiés hier, deux
jours avant les statistiques
gouvernementales. Selon le
cabinet de conseil en res-
sources humaines ADP, les
entreprises privées ont créé
lors du mois 209 000 emplois
nets, soit moins qu’en février
(230 000). Sur les trois pre-
miers mois de l’année, cela
porte à 207 000 le nombre de
postes créés en moyenne,
bien plus que les 156 000 par
mois de l’année 2011.
– Agence France-Presse

Ralentissement
de la croissance
économique
en Ontario
Toronto — L’économie de l’Onta-
rio a crû de 1,8 % l’année derniè-
re, un taux inférieur à celui de 
3 % affiché en 2010 et bien en
deçà de la moyenne nationale. Le
PIB réel du Canada pour 2011
s’est établi à 2,5 %, tandis que les
États-Unis ont connu une crois-
sance économique de 1,7 %. Les
données dévoilées mercredi par
le ministère des Finances mon-
trent aussi que le PIB de l’Onta-
rio a avancé de seulement 0,5 %
d’octobre à décembre.
– La Presse canadienne
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É C O N O M I E

AV I S  L É G AU X  E T  A P P E L S  D ’ O F F R E S

Tél.: 514-985-3344 Fax: 514-985-3340
Sur Internet : 

www.ledevoir.com/services-et-annonces/avis-publics
www.ledevoir.com/services-et-annonces/appels-d-offres 

Courriel : avisdev@ledevoir.com

Les réservations doivent être faites avant 16h00
pour publication deux (2) jours plus tard.

Publications du lundi:
Réservations avant 12 h 00 le vendredi

Publications du mardi:
Réservations avant 16 h 00 le vendredi

AVIS LÉGAUX & 
APPELS D’OFFRES

HEURES DE TOMBÉE
AVIS À TOUS NOS

ANNONCEURS 
Veuillez, s’il vous plaît, prendre
connaissance de votre annonce et
nous signaler immédiatement toute
anomalie qui s’y serait glissée.

En cas d’erreur de l’éditeur, sa
responsabilité se limite au coût de
la parution.

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC
DISTRICT DE MONTRÉAL
NO :  500-22-189763-124

COUR DU QUÉBEC
BANQUE ROYALE DU CANA-
DA

Partie demanderesse
c.

MARIE CARMEL AUGUSTIN
Partie défenderesse

PAR ORDRE DU TRIBUNAL :
La partie défenderesse,  est, par 
les présentes, requise de com-
paraître, dans un délai de trente 
(30) jours de cette publication ou 
par l 'entremise de ses procu-
reurs au 1, rue Notre-Dame Est, 
bureau 1.120, en la ville de Mon-
tréal, province de Québec.
Une copie de la REQUÊTE IN-
TRODUCTIVE D'INSTANCE 
présentable en date du 18 mai 
2012, à 9 h 00 en la salle 2.06
et de L'AVIS À LA PARTIE DÉ-
FENDERESSE a été laissée au 
greffe de la Cour du Québec, du 
district de Montréal, à son inten-
tion.
De plus, PRENEZ AVIS qu'à dé-
faut par vous de signifier ou dé-
poser votre comparution ou 
contestation dans lesdits délais, 
la partie demanderesse procé-
dera à obtenir contre vous un ju-
gement par défaut conforme aux 
conclusions qu'elle sollicite.
VEUILLEZ AGIR EN CONSÉ-
QUENCE.

MONTRÉAL, le 28 mars 2012
MARIE-FRANCE DEVLIN

GREFFIÈRE ADJOINTE
J.D.2513

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC
DISTRICT DE MONTRÉAL
NO :  500-22-190420-128

COUR DU QUÉBEC
BANQUE ROYALE DU CANA-
DA

Partie demanderesse
c.

JEAN-MARIE LIONEL EMILE
Partie défenderesse

PAR ORDRE DU TRIBUNAL :
La partie défenderesse,  est, par 
les présentes, requise de com-
paraître, dans un délai de trente 
(30) jours de cette publication ou 
par l 'entremise de ses procu-
reurs au 1, rue Notre-Dame Est, 
bureau 1.120, en la ville de Mon-
tréal, province de Québec.
Une copie de la REQUÊTE IN-
TRODUCTIVE D'INSTANCE 
présentable en date du 18 mai 
2012, à 9 h 00 en la salle 2.06
et de L'AVIS À LA PARTIE DÉ-
FENDERESSE a été laissée au 
greffe de la Cour du Québec, du 
district de Montréal, à son inten-
tion.
De plus, PRENEZ AVIS qu'à dé-
faut par vous de signifier ou dé-
poser votre comparution ou 
contestation dans lesdits délais, 
la partie demanderesse procé-
dera à obtenir contre vous un ju-
gement par défaut conforme aux 
conclusions qu'elle sollicite.
VEUILLEZ AGIR EN CONSÉ-
QUENCE.

MONTRÉAL, le 28 mars 2012
MARIE-FRANCE DEVLIN

GREFFIÈRE ADJOINTE
J.D.2513

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC
DISTRICT DE MONTRÉAL
NO: 500-12-311070-118

COUR SUPÉRIEURE
(chambre de la famille)

PRÉSENT:
GREFFIER-ADJOINT

Katherine Durivage,
Demanderesse,

c.
Gaétan Coe,

Défendeur,
ASSIGNATION

ORDRE est donné à Gaétan 
Coe de comparaître au greffe de 
cette cour situé au 1, rue Notre-
Dame est, à Montréal, salle 
1.120 dans les quarante (40) 
jours de la publication du pré-
sent avis dans ´LE DEVOIRª.
Si la partie défenderesse com-
paraît, la requête introductive 
d'instance en divorce sera pré-
sentée devant le tribunal le 29 
ième jour du mois de mai 2012, 
à Montréal, en salle 2.17 au Pa-
lais de justice de Montréal.
Une copie de la requête intro-
ductive d'instance en divorce a 
été remise au greffe à l'intention 
de Gaétan Coe;

À Montréal, le 29 mars 2012
MARIE-FRANCE DEVLIN

Greffier adjoint
J.D. 2513

Prenez avis que La Fondation 
Docteur David T.W. Lin, ayant 
son siège au 40, rue Catherine, 
Dollard-des-Ormeaux, Québec, 
a déclaré son intention de de-
mander sa dissolution. Montréal, 
Québec, le 3 avril 2012. 

Prenez avis que la personne 
morale ORGANISME DE FOR-
MATION DE L’INDUSTRIE DU 
CINÉMA ET DES NOUVEAUX 
MÉDIAS DU QUÉBEC INC. ma-
tricule 1164803539 ayant son 
siège au 705, rue Bourget Mon-
tréal,QC H4C 2M6 a décidé de 
procéder à sa dissolution et de 
la demander. Sera produite à cet 
effet la déclaration requise par 
les dispositions de l’article 42 de 
la Loi sur la publicité légale des 
entreprises.

Francfort — La Banque centrale européenne
(BCE), qui a maintenu son taux directeur à 

1 % hier, n’envisage pas pour le moment d’aban-
donner ses mesures anti-crise et de revenir à une
politique monétaire plus orthodoxe, a ferme-
ment fait savoir son président, Mario Draghi.

«Toute discussion sur une stratégie de sortie [de
ces mesures] est prématurée à l’heure actuelle», a-
t-il déclaré lors de sa conférence de presse men-
suelle à l’issue de la réunion du conseil des gou-
verneurs de l’institution monétaire à Francfort.

Outre un taux d’intérêt historiquement bas,
ces mesures consistent en un soutien quasi-in-
conditionnel apporté aux banques de la zone
euro depuis le début de la crise financière en
2008, dont la dernière illustration est le prêt de
1000 milliards d’euros sur trois ans à quelque
800 établissements lors de deux opérations en
décembre et février. Une mesure censée inciter
les banques à relâcher les conditions des prêts
accordés aux ménages et entreprises, pour en-
courager la croissance, ce qui ne s’est pas encore
vraiment traduit dans les faits.

Mais M. Draghi a réclamé de la patience: «Le
plein impact du soutien de ces mesures non
conventionnelles a besoin de temps pour se déployer
et pour avoir un effet positif sur la croissance des

prêts quand la demande repartira», a-t-il dit.

Rassurer l’Allemagne
En attendant, ces liquidités créées inquiètent

la Banque centrale allemande, la Bundesbank,
qui juge qu’elles sont susceptibles de créer une
spirale inflationniste et de maintenir artificielle-
ment la tête hors de l’eau à des banques qui au-
trement mettraient la clé sous la porte.

Or, pour M. Draghi, ni le niveau de l’inflation,
certes élevé en raison des prix du pétrole mais
dont les perspectives sont «fermement ancrées»,
ni la situation économique «plus faible qu’atten-
du» ou le niveau «élevé» du chômage en zone
euro ne permettent d’envisager d’entamer un re-
trait. Il s’est toutefois voulu rassurant envers l’Al-
lemagne où la crainte d’une bulle immobilière,
quoique non avérée, fait la une des journaux, af-
firmant que la BCE surveillait le niveau des prix
comme le lait sur le feu et agirait en conséquence
à la moindre alerte.

En attendant, malgré une inflation au-dessus de
2 % en moyenne pour l’ensemble des 17 pays de la
zone euro, soit au-dessus du seuil que la BCE se
doit de faire respecter, elle a décidé hier de mainte-
nir son taux d’intérêt directeur à 1 %, son plus bas
niveau historique, retrouvé en décembre dernier

après deux hausses en avril et juillet. Une décision
prise à l’unanimité, a précisé M. Draghi.

La grande majorité des économistes s’attendait
à ce statu quo sur le baromètre du crédit en zone
euro, en raison de la fragilité persistante de la si-
tuation économique de la région, illustrée par les
derniers indicateurs économiques et sondages
d’opinion publiés. La crise de la dette, qui connaît
un répit depuis le début de l’année, menace tou-
jours aussi, comme en témoigne la recrudescen-
ce des inquiétudes sur l’Espagne, qui n’a que
moyennement réussi une émission obligataire
hier, avec des taux d’intérêt en hausse.

M. Draghi n’a en revanche pas laissé le
moindre indice d’un éventuel nouvel assouplisse-
ment futur de sa politique monétaire. Il s’est par
ailleurs franchement inquiété du niveau du chô-
mage, en particulier celui des jeunes, appelant
les gouvernements à prendre les mesures néces-
saires pour lutter contre ce phénomène.

«Des réformes structurelles sont nécessaires pour
créer de la croissance à long terme et permettre de
résorber ce chômage, a-t-il dit, jugeant que «le mo-
dèle social qui prévaut dans certains pays euro-
péens doit être révisé car il n’est pas durable».

Agence France-Presse

Pas question d’une stratégie
de sortie de crise pour la BCE
La Banque centrale européenne maintient son taux directeur à 1 %

KAI PFAFFENBACH REUTERS

Mario Draghi maintient les taux à leur plus bas.
RAFA RIVAS AGENCE FRANCE-PRESSE

En Espagne, une victime de la crise porte sa croix durant une manifestation de chômeurs.

Ottawa — Le commerce international du Ca-
nada a progressé en 2011 pour une deuxiè-

me année consécutive, après le repli marqué en-
registré en 2009, ce qui porte les échanges com-
merciaux totaux du Canada, importations et ex-
portations combinées, à moins de 2 % des ni-
veaux records affichés en 2008, a expliqué hier
Statistique Canada.

La part des échanges commerciaux entre le
Canada et les États-Unis a continué à reculer,
alors que celle avec l’Asie et l’Europe a encore
gagné du terrain, a précisé l’agence fédérale.

Les exportations du Canada ont augmenté de
13 % par rapport à 2010 pour atteindre 457,6 mil-
liards en 2011, les prix ayant augmenté de 8,6 %.
Les importations se sont accrues de 10,3 % par
rapport à 2010 pour se chiffrer à 456,4 milliards,
surtout en raison de la vigueur des volumes, les-
quels ont augmenté de 8,3 %.

La balance commerciale du Canada est passée
d’un déficit de 9 milliards en 2010 à un excédent
de 1,2 milliard en 2011, ce qui constitue le pre-
mier excédent commercial annuel du Canada de-
puis 2008.

Les niveaux d’exportation vers les États-Unis
en 2011 ont été légèrement inférieurs à ceux en-
registrés il y a 10 ans, alors que les exportations
vers le Royaume-Uni et la Chine ont plus que
quadruplé de 2002 à 2011.

Les exportations vers les États-Unis se sont ac-
crues de 10,4 % par rapport à 2010 pour se chiffrer
à 330,1 milliards en 2011. La croissance était princi-
palement attribuable aux exportations de pétrole
brut, qui ont progressé de 32,3 % pour atteindre un
montant record de 68,4 milliards. Les États-Unis
représentaient 73,7 % des exportations totales en
2011, en baisse par rapport à 87,1 % en 2002.

Les exportations vers le Royaume-Uni se sont
accrues de 14,8 % en 2011 pour atteindre un som-
met inégalé de 18,8 milliards. Les exportations
vers la Chine se sont chiffrées à 16,8 milliards,
en hausse de 26,9 % par rapport à 2010. Les ex-
portations de minerais de fer et leurs concentrés
ont enregistré les hausses les plus marquées.

La valeur des importations en provenance des
États-Unis s’est accrue de 8,6 % par rapport à
2010 pour atteindre 220,8 milliards. La Chine est
demeurée la deuxième source d’importation du
Canada pour une 10e année consécutive. Les im-
portations en provenance de la Chine se sont
chiffrées à 48,2 milliards en 2011, en hausse de
8,1 % par rapport à 2010.

La Presse canadienne

Statistique Canada

Le commerce
international du
Canada augmente
Les échanges avec les États-Unis
continuent de diminuer au profit
de ceux avec l’Asie et l’Europe

LOUISA GOULIAMAKI AGENCE FRANCE-PRESSE

En Grèce, les manifestations de chômeurs se
poursuivent.

JACQUES NADEAU LE DEVOIR
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Jean Lapointe,
Toujours bien encadré

LEMIEUX, JEAN PAUL (1904-1990)
HUOT, CHARLES EDOUARD MASSON (1855-1930)

CULLEN, MAURICE GALBRAITH (1866-1934)
VERNER, FREDERICK ARTHUR (1836-1928)

FORTIN, MARC-AURÈLE (1888-1970)

JOHNSTON, FRANZ HANS (1888-1949)
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KALUNDA, Diemu François 

1937-2012
Suite à une longue maladie, Diemu François Kalunda

laisse dans le deuil Louise Gagné, sa conjointe,

Kapinga, Ngalula, Diemu, Enoch et François Rebello

ainsi que leurs enfants respectifs : Liam, Willem,

Tshika, Jonathan et Olivier. Une famille nombreuse au

Congo pleure son décès.

La dépouille sera exposée et la famille recevra les

membres de la communauté montréalaise ainsi que les

amis à l’église Unie St-Jean, située au 110, rue Ste-

Catherine Est. Téléphone : 514 866-0641

- Le vendredi 6 avril de 19 à 22 h : Veillée funéraire 

- Le samedi 7 avril

- 9 à 11 h: Exposition et condoléances

- 11 h: Cérémonie religieuse

- 14 h : Repas communautaire

Au lieu de fleurs, on suggère de verser des dons à Vues

d’Afrique : 100, rue Sherbrooke Est, Montréal, H2X 1C3

www.vuesdafrique.org Un reçu fiscal sera émis.

OUTREMONT
Condo à vendre par le proprio

Impeccable, lumineux, clé en main
Bien situé, 3e et dernier étage, 

Constr. Devex 1998. 2 c.c., foyer, 
calme, design, confortable.

369 000$.        514 274-3954

BAS ST-LAURENT Trois-Pistoles
Vue sur fleuve. Maison rénovée. 
Foyer au gaz. Entrée en ardoise. 

Kayak            514 914-9565

AHUNTSIC, Métro SAUVÉ
5 1/2, 2 c.c.   Avril ou mai.

930$.                514 893-9587

ANJOU - Gr 5 1/2  - 1 300 p.c.
Haut duplex, ensoleillé,2  balcons. 

5 min. marche métro Radisson
et Place Versailles. Tranquilité. 

Libre. Idéal retraités. 514 352-2697

C.D.N. - HAUT DE DUPLEX
5 1/2, cuis. et s. de b. rénovées. 

5 électros. Prox. hôpitaux (3), collè-
ges (2), UdeM, métro et autobus. 

1450$ chauffé et élec. inclus.
Juillet.                 514 739-0726

CDN - Mackenzie près rue CDN
Luxueux  8 1/2, 2 sdb., 5 électros. 
Stat.  Juillet.  1350$  514 214-9887

CDN - près train Canora
15 min. à pied Ste-Justine et UdeM 
Idéal couple ou pers. seule.  Négo.

Libre.            514 812-3570

160

APPARTEMENTS ET
LOGEMENTS À LOUER

130

MAISONS DE CAMPAGNE

103

CONDOMINIUMS
ET COPROPRIÉTÉS

DISCRIMINATION
INTERDITE

La Commission des droits de la 
personne du Québec rappelle que 
lorsqu'un logement est offert en lo-
cation (ou sous-location), toute per-
sonne disposée à payer le loyer et 
à respecter le bail doit être traitée 
en pleine égalité, sans distinction, 
exclusion ou préférence fondée sur 
la race, la couleur, le sexe, la gros-
sesse, l'orientation sexuelle, l'état 
civil, l'âge du locataire ou de et à 
ses enfants, la religion, les convic-
tions politiques, la langue, l'origine 
ethnique ou nationale, la condition 
sociale, le handicap ou l'utilisation 
d'un moyen pour pallier ce handi-
cap.

MILE-END - LAURIER OUEST
Beau grand 6 1/2 chauffé, 

impeccable, commodités, 3e.
Libre. 1 600 $. Réf. requises.

514 737-3563 ou 514-272-5683

NDG - Spacieux 3 et 4 1/2

805$ - 1045$ chauffés, électros. 
Pl. bois, vue parc, ensoleillé, poss. 

garage, balcon. 514 486-4875

NDG/SNOWDON - haut duplex
Rénové, coin rues, 6 pces +

s. de b. et s. de lav. Boiseries.
Fenestration neuve. Près métro. 

Pas d'animaux. Tranquilité.   Ref. 
1 200$  514 485-2288

PETITE PATRIE - rue Chambord,
6 1/2, haut duplex, 1130 p.c., 

2 pcs dbles, 1 c.c. Très tranquille.
5 minutes métro Fabre, 

Juin     975$       514  277-2856

PETITE-PATRIE - Rue Chabot
5 1/2 rénové, haut duplex,
tranquille. 3 c.c. fermées. 

Lav-Vais. Entrées lav-sèch. 
Non-fum. Pas d'animaux. Ref. 

Mai.     930$        514 835-5643

160

APPARTEMENTS ET
LOGEMENTS À LOUER

PLATEAU - Magnifique cachet.
Superbe 5 1/2, r. de c. 1 300 p.c.
2 c.c., salon double, 5 Electros. 

Terrasse, sous-sol. 
1 325$ chauffé.   514 730-2981

PLATEAU - Petit 4 1/2
3e étage, propre, 2 balcons.
Juillet. 575 $. 514-526-0919

ROSEMONT  - Haut  duplex 
5 1/2 rénové, grandes fenêtres. 
Entrée lav./séch. et lave-vais. 

Planchers bois-franc, boiseries. 
Près métro et tous services.

Non-fum.  Pas d'animaux. Réf. 
975 $    Libre.    514 725-3966

ST-LAMBERT -  315 VICTORIA
3 1/2 et 4 1/2. Chauffé, eau 

chaude, près de tout. Concierge. 
Garage. 450-465-1889

St-LÉONARD - Très grand 5 1/2
haut duplex, pl bois, walk-in,

cuis. rénovée (2012), gr. balcon, 
terrasse.  Gar. int. et stat.

Juillet.   975$      514 323-5436

Ville ST-Laurent  - 1 mois gratuit
Occ. imm. 3 1/2, 4 1/2 béton, 

chauffées, rénovés, électros. A/c. 
Asc.  Pisc. ext.  Pas d'animaux. 

Près A15.       450 434-8503

SHERBROOKE / ST HUBERT
Condo neuf - jamais habité.

3e de triplex, vue, 3 c.c., 2 s. de b., 
clim, foyer gaz, électros neufs,asc. 
Stat.      Idéal exécutifs/profess.

2400 $          514 523-6610

PARIS VII - XV  Champ-de-Mars   
Site exceptionnel - 2 1/2 rénové 08
Tt équipé, très ensoleillé. Sur jardin 

Sem/mois      514 272-1803

170

HORS FRONTIÈRES EUROPE
À LOUER

164

CONDOMINIUMS À LOUER

160

APPARTEMENTS ET
LOGEMENTS À LOUER PROVENCE 

Maison de village dans 
quartier médiéval de Nyons. 
2 c.c, 2 s. de b. Toute équipée.
Terrasse ensoleillée.   Internet. 
500$/sem.        514 843-7667

BORD du FLEUVE : 
L'ISLET-sur-MER

Condos de villégiature.
Location à la semaine.

1 888 845-8586      514 522-6229
oieblanchesurmer.com

CHÂTEAUGUAY
Bord du lac St-Louis

Chalet 2 étages, meublé
4 chambres, grand terrain. 

Havre de paix, saison.
(450) 692-0458

Dans beau 5 1/2 à Outremont
Chambre très ensoleillée.

Femme non-fumeuse seulement. 
500 $ / ms. 514-272-9018

PETITS BUREAUX MEUBLÉES
Près Place Ville-Marie.

Tout compris. Idéal comptable,
travailleur autonome. Mois gratuit. 

Prix très négotiable. 
514 571-7210        514 592-2303

*Librairie Bonheur d'Occasion*
achète  à domicile livres de qualité 

en tout genre. 514 914-2142
4487 de la Roche/Mt-Royal

bouquinerieduplateau.com
Achetons à domicile. Collection de 
qualité : livres/BD/CD/DVD/33 trs.

799 est, Mont-Royal  514 523-5628

307

LIVRES ET DISQUES

251

BUREAUX À LOUER

185

CHAMBRES

176

CHALETS À LOUER
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HORS FRONTIÈRES EUROPE
À LOUER

PERSONNE DE COMPAGNIE
Homme 65 ans. En forme, cultivé, 

automobile, disponible pour 
assistance à personnes âgées
autonomes. Région de Mtl. Réf. 

514-234-2004.  jev301@gmail.com

VOTRE ORDINATEUR B0GUE 
OU RALENTIT ? 

Mise à jour et réparation 
P.C., Mac et portables. 

10 ans d'exp.  Service à domicile.
514 573-7039  Julien

PROFESSEURE DE VIOLON
Diplômée du Conservatoire

Cours enfants et adultes
Vanessa: 514-272-9018
Expérience de scène

LES DÉMÉNAGEMENTS 
BRETON-SAVARD 

Emballage - Entreposage - Pianos.
Assurances compl. Estim. gratuite. 

www.breton-savard.com 
514 254-1447

VOLVO V50 2006 Noire, 
Automatique.  60 000 km 
Supports à toît et à vélos. 

Sièges chauffants. Femme pro-
prio. 14 995$            514 985-3394

WESTFALIA 1989
Très bonne condition.
Conduite manuelle. 

Jamais sorti l'hiver.      14 500$.
514 277-2856

695

AUTOMOBILES

575

DÉMÉNAGEMENTS

530

COURS

515

INFORMATIQUE ET BUREAUTIQUE

440

SERVICES DOMESTIQUES
700

ANNIVERSAIRES
ET MARIAGES

700

ANNIVERSAIRES
ET MARIAGES

LIU JIN AGENCE FRANCE-PRESSE

Un agent de sécurité circule devant deux succursales bancaires à Pékin.

P H I L I P  L I M

P
ékin — La Chine envisage de briser le
monopole de ses grandes banques
pour améliorer les capacités d’emprunt
des entreprises privées, confrontées au
ralentissement de la croissance écono-

mique et à la chute de leurs exportations.
Dans un discours publié hier par les médias of-

ficiels, le premier ministre chinois, Wen Jiabao, a
appelé à briser le «monopole des grandes
banques», qui empêche selon lui le secteur privé
et notamment les PME de financer leurs besoins
de développement. «Quelques grosses banques oc-
cupent une position de monopole et c’est seulement
auprès de ces banques que l’on peut obtenir des
prêts, si on s’adresse ailleurs, c’est très compliqué»,
a souligné M. Wen.

«Ce que l’on peut faire pour faciliter l’arrivée des
capitaux privés dans le système financier, c’est, de fa-
çon fondamentale, briser ce monopole», a-t-il ajouté.

Un nombre élevé de PME et de sociétés pri-
vées chinoises ont du mal à obtenir des crédits
auprès des banques étatiques. Cela en dépit des
pressions de la Commission de régulation ban-
caire (CRBC), qui a demandé aux banques de fi-
nancer davantage les PME, qui doivent souvent
se tourner pour leurs emprunts vers des orga-
nismes en dehors du secteur bancaire prêtant à
des taux usuraires. «Les entreprises privées n’ont
pas de trésorerie et elles ne disposent que d’une
source [pour se financer]: les grosses banques chi-
noises», a résumé Justin Harper, analyste chez IG
Markets à Singapour.

Parmi les géants du secteur bancaire chinois
figurent l’Agricultural Bank of China (AgBank),
la Bank of China, la Bank of Communications,
l’Industrial and Commercial Bank of China
(ICBC), cette dernière étant la première banque
mondiale en matière de capitalisation boursière.

Avec le ralentissement des exportations, no-
tamment vers l’Europe, de nombreux emprun-

teurs se sont récemment retrouvés incapables de
faire face à leurs échéances. Certains ont em-
prunté à des taux d’intérêt pouvant atteindre 5 %
par mois, soit plus de 70 % par an.

Les difficultés des PME chinoises ne sont pas
partagées par les très puissantes banques chi-
noises, souvent étroitement liées au Parti commu-
niste au pouvoir dans la deuxième économie mon-
diale. La Bank of China a par exemple annoncé fin
mars une augmentation de 18,9 % de son bénéfice
net pour l’année 2011. ICBC a elle dégagé un béné-
fice net en forte hausse de 26 % en 2011.

Le gouvernement chinois, qui dit vouloir lutter
contre l’usure, a donc décidé le mois dernier de
créer une «zone expérimentale de réforme globale
du secteur financier» dans la région de Wenzhou,
théâtre l’an dernier de la fuite de plusieurs pa-
trons pris à la gorge par les taux usuraires d’offi-
cines clandestines de prêt.

Cette réforme, dans cette région à la pointe du
capitalisme privé en Chine depuis les années

1980, entend «accélérer le développement de nou-
velles organisations financières» en favorisant le fi-
nancement privé dans un pays où les taux d’inté-
rêt pratiqués par les banques commerciales res-
tent fixés par la banque centrale et non par le
marché. «Je pense que ce projet-pilote à Wenzhou a
remporté un certain succès, et que certaines de ses
composantes peuvent être immédiatement mises en
application sur le plan national», a commenté
Wen Jiabao, dont les propos étaient retranscrits
sur le site de la radio nationale chinoise.

Au niveau national, les prêts informels étaient
évalués l’an dernier à quelque 4000 milliards de
yuan (590 milliards $CAN), soit environ 8 % de
l’encours total des banques ou près d’un dixième
du PIB chinois.

Après 10,4 % en 2010 et 9,2 % l’an dernier, le
gouvernement a fixé un objectif de croissance en
Chine cette année en nette décélération, à 7,5 %.

Agence France-Presse

La Chine veut briser le monopole de banques

Le premier
ministre
chinois,
Wen Jiabao,
veut
permettre au
financement
privé de se
développer
afin de
donner
un peu
d’oxygène
aux petites
entreprises
privées



Mitt Romney a du suc-
c è s a u p r è s d e s
femmes mar iées

d’âge mûr, et Barack Obama
auprès des jeunes célibataires.
Électoralement parlant, bien
entendu. 

Aux élections de novembre,
le vote féminin pourrait être
plus déterminant que jamais et,
si la tendance se maintient, il
jouera en faveur du président
démocrate. Même les stratèges
républicains conviennent que
les sondages qui se succèdent à
un rythme accéléré indiquent
cette tendance. 

Mitt Romney lui-
même a avoué qu’il
devra travailler plus
for t pour persuader
les Américaines de lui
faire confiance. On
voit de plus en plus
souvent son épouse à
ses côtés dans les ras-
semblements électo-
raux. Un duel entre
Ann Romney et Mi-
chèle Obama est à prévoir cet
été, en marge de celui qui oppo-
sera leurs maris.

Depuis une semaine, des
sondages réalisés à l’échelle
des États-Unis ou dans les prin-
cipaux États pivots donnent
une très forte avance (jusqu’à
25 %) à M. Obama dans les in-
tentions de vote des femmes,
âges et statuts matrimoniaux
confondus.

Les démocrates ont générale-
ment besoin d’une majorité du
vote des femmes pour rempor-
ter une élection parce qu’en
majeure par tie, celui des
hommes est considéré comme
acquis aux républicains. 

Cela dit, on note de grandes
dif férences d’opinions selon
l’âge et le statut matrimonial
des Américaines. Par exemple,
celles qui ont moins de 50 ans
favorisent Barack Obama dans
une proportion de 60 % si on se
fie aux derniers coups de son-
de, alors que leurs aînées ont
plutôt tendance à lui préférer
Mitt Romney. Le contraste est
encore plus frappant si on com-
pare les intentions de vote des
femmes célibataires à celles de
leurs consœurs qui ont la
bague au doigt. Selon un sonda-
ge mené en février, 56 % de ces
dernières prévoient voter pour
Mitt Romney et 37 % seulement
pour Obama. En revanche,
presque deux fois plus de

femmes célibataires préfèrent
le président sortant à son pro-
bable rival (64 % contre 33 %).

Il n’y a pas grand mystère
dans tout cela. Il faut y voir une
réaction aux assauts menés par
les politiciens républicains
contre des mesures chères aux
féministes et, plus générale-
ment, à toutes les femmes qui
e n b é n é f i c i e n t . À t i t r e
d’exemple, Mitt Romney et ses
adversaires dans la course à
l’investiture républicaine ont
promis de couper toute subven-
tion fédérale à l’organisme

Planned Parenthood,
un réseau de cliniques
qui offrent divers ser-
vices de planification
familiale, y compris
l’avortement.

«Si les républicains
continuent de mener
cette “guerre contre les
femmes” sur des ques-
tions comme la contra-
ception, on pourrait as-
sister à une forte mobi-

lisation des femmes célibataires
et féministes de moins de 50 ans
en vue de les chasser du pouvoir
au Congrès. Une organisation fé-
ministe, Emily’s List, a lancé
une campagne visant à appuyer
les candidats et surtout les candi-
dates démocrates», note Frédé-
rick Gagnon, professeur de
science politique à l’UQAM,
dont il dirige l’Observatoire sur
les États-Unis. 

Si Romney remporte l’investi-
ture comme on s’y attend, il de-
vrait cesser de parler des ques-
tions de morale chères à la droi-
te religieuse pour se concentrer
sur l’économie. Malheureuse-
ment pour lui, sur ce terrain
aussi, certaines de ses positions
inquiètent les femmes. Plu-
sieurs lui reprochent son oppo-
sition au programme d’assuran-
ce maladie piloté par le prési-
dent Obama. De façon généra-
le, diverses études ont montré
que les femmes sont beaucoup
plus attachées aux programmes
sociaux, et pas seulement en
matière de planification familia-
le, que les hommes. C’est 
d’autant plus vrai en ce qui
concerne les femmes céliba-
taires, qui en outre ont à cœur
de choisir le candidat le plus
apte à les aider à se trouver un
emploi ou à conser ver celui
qu’elles occupent.

Le Devoir
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B amako — Le Conseil de sécurité de l’ONU a
demandé hier un cessez-le-feu immédiat dans

le nord du Mali, où la composante laïque de la ré-
bellion touareg, aujourd’hui supplantée par les
groupes islamistes, a annoncé la fin de ses opéra-
tions militaires.

Dans une déclaration proposée par la France, les
15 membres du Conseil de sécurité ont aussi récla-
mé le retour à un gouvernement légitime à Bama-
ko où une junte militaire a renversé le président
Amadou Toumani Touré il y a deux semaines.

Profitant du putsch de Bamako, swa rebelles
touaregs et des groupes islamistes ont pris en fin
de semaine le contrôle des trois métropoles du
nord du Mali, Kidal, Gao et Tombouctou, sans ren-
contrer de résistance de la part d’une armée ma-
lienne sous-équipée et désorganisée, coupant de
fait le pays en deux.

Les islamistes d’Ansar Dine, dirigés par le chef
touareg Iyad Ag Ghaly, et des éléments d’al-Qaïda
au Maghreb islamique (AQMI) ont depuis lors
pris le dessus sur le Mouvement national pour la li-
bération de l’Azawad (MNLA).

La montée en puissance de ces islamistes, qui
ont annoncé leur intention d’imposer la charia
dans leur zone, a suscité l’inquiétude au sein de la
communauté internationale.

Les membres du Conseil de sécurité de l’ONU
se sont «inquiétés de la présence dans la région du
groupe terroriste AQMI», ce qui pourrait «déstabili-
ser encore davantage la situation».

Depuis Bamako, la junte du capitaine Amadou
Sanogo a dénoncé «de graves violations des droits de
la personne» dans le nord, et plus particulièrement
à Gao, depuis «l’invasion des combattants MNLA,
Ansar Dine et AQMI».

Le nord du Mali est aujourd’hui un trou noir, de-
venu totalement inaccessible à la presse et aux or-
ganisations internationales. De nombreux habi-
tants ont fait état de saccages et pillages à Gao et
Tombouctou.

Trois groupes distincts se partagent le contrôle
de Goa, selon un député local, Abdou Sidibé: les
touareg du MNLA, les islamistes d’Ansar Dine et
d’un groupe dissident d’AQMI, et enfin des trafi-
quants et groupes criminels.

À Tombouctou, les hommes d’Ansar Dine et les
moudjahidines d’AQMI ont chassé le MNLA, dont
seuls une vingtaine d’hommes sont cantonnés près

de l’aéroport, et mis fin aux pillages au nom de
leur nouvel ordre islamique, selon des habitants.
Ansar Dine a renforcé sa position militaire dans la
ville, en déployant des engins blindés.

Plus aucun service ne fonctionne, la ville n’a plus
d’électricité depuis la mi-journée et l’eau pourrait
bientôt être coupée, selon une source humanitaire
malienne sur place. Les nouveaux maîtres de la vil-
le ont demandé aux populations de faire des ré-
serves d’eau. Les bureaux de la société nationale
de téléphone (Sotelma) ont été incendiés, avec
donc un risque de coupure du téléphone. Deux
responsables d’AQMI ont par ailleurs remis à une
association locale de nombreux exemplaires du
Coran et des vêtements, selon un autre témoin.

Report
À Bamako, les putschistes ont annoncé hier soir

le report de la convention nationale qui devait s’y
ouvrir aujourd’hui, à leur initiative, première étape
d’une «transition» voulue par les putschistes, mais
dont ils n’ont pas précisé la durée. Ils affirment
avoir consulté différentes parties qui ont souhaité
«une meilleure préparation matérielle» et précisent
que «la nouvelle date sera annoncée d’un commun
accord avec l’ensemble des sensibilités concernées».

Un front antijunte, rassemblant une cinquantai-
ne de partis politiques et une centaine d’associa-
tions et organisations syndicales, a rejeté toute par-
ticipation à une telle convention. Une coalition pro-
junte, le Mouvement populaire du 22 mars
(MP22), a, elle, exhorté la junte «à demeurer fermes
et à désormais rejeter entièrement les diktats des im-
périalistes français et occidentaux».

Soumise depuis lundi à un embargo diploma-
tique, économique et financier imposé par ses voi-
sins, la junte s’est vu infliger mardi de nouvelles
sanctions par l’Union africaine (UA) et les États-
Unis. Elle reste également sous la menace d’une
intervention militaire ouest-africaine, alors que les
chefs d’état-major de la CEDEAO se retrouvent au-
jourd'hui à Abidjan pour activer une force régiona-
le déjà en alerte.

Les négociations se poursuivent néanmoins, et
le ministre burkinabé des Affaires étrangères, Dji-
brill Bassolè, se trouvait hier à Bamako pour y ren-
contrer le chef de la junte.

Agence France-Presse

MALI

L’ONU demande un cessez-le-feu
Le MNLA annonce la fin des combats

A msterdam — La Cour pé-
nale internationale (CPI) a

rejeté hier une demande de la
Libye de repousser le transfert
de Saïf al-Islam Kadhafi, le fils
de l’ancien dictateur libyen, à
La Haye, où il doit être jugé
pour crimes de guerre.

La CPI a appelé Tripoli à
«remplir ses obligations en appli-
quant le mandat d’arrêt» et à
confier Saïf al Islam à la justice
internationale sans délai.

Le gouvernement libyen sou-
haite que le procès se déroule
en Libye, mais la CPI estime
avoir préséance en raison des
mandats d’arrêt qu’elle a émis
l’an dernier contre le fils de
Mouammar Kadhafi et contre
son ancien chef des services de
renseignement, Abdallah al-Se-
noussi, arrêté le mois dernier
en Mauritanie.

Une résolution du Conseil de
sécurité de l’ONU contraint la Li-
bye à coopérer avec la CPI, in-
dique le tribunal de La Haye, qui
menace d’en référer à l’organis-
me onusien si Tripoli continue à
faire la sourde oreille.

Saïf al-Islam risquerait la pei-
ne de mort s’il était jugé en Li-
bye, alors qu’il s’expose unique-
ment à la prison s’il est reconnu
coupable par la CPI.

Reuters

La CPI veut
Saïf al-Islam
Kadhafi

LUC GNAGO REUTERS

Des Maliens originaires du nord du pays se sont réunis hier à Bamako.

B eyrouth — Au moins 80 personnes ont été
tuées au cours des dernières 24 heures en Sy-

rie lors de violents combats, qui se poursuivent
avant l’arrivée d’une délégation de l’ONU pour dis-
cuter des modalités d’un éventuel cessez-le-feu la
semaine prochaine.

Les puissances occidentales tentent d’obtenir le
soutien du Conseil de sécurité des Nations unies à
l’accord conclu entre Bachar al-Assad et Kofi An-
nan, émissaire de l’ONU et de la Ligue arabe char-
gé de trouver une issue à la crise syrienne. Cette
première étape d’un plan de paix prévoit un retrait
des troupes militaires le 10 avril suivi, dans un délai
de 48 heures, d’une trêve observée par les rebelles.

Lundi, l’ancien secrétaire général de l’ONU a de-
mandé au Conseil de sécurité de fixer à mardi pro-
chain la date butoir pour la mise en oeuvre partielle
de son plan. Cette initiative n’a toutefois pas ramené
la sérénité parmi les Occidentaux qui redoutent de
voir le pouvoir syrien intensifier la répression dans
les prochains jours.

«Laissez-moi vous dire que les États-Unis, ainsi que
de nombreux autres États membres, considèrent que
ce à quoi nous avons assisté depuis le 1er avril n’est
pas encourageant», a dit Susan Rice, ambassadrice
des États-Unis auprès de l’ONU.

De son côté, Amnesty International dit avoir dé-
nombré 232 morts en Syrie depuis qu’Assad a ac-

cepté la proposition formulée par Annan le 27 mars.
«Les informations montrent que l’accord présumé
d’Assad au plan d’Annan n’a aucun impact sur le ter-
rain», affirme l’ONG. L’Observatoire syrien pour
les droits de la personne, représentant l’opposition
syrienne en Grande-Bretagne, indique que 58 civils
et 18 soldats ont été tués, mardi.

Par ailleurs, le centre de distribution du Crois-
sant-Rouge arabe syrien (CRAS) a été incendié et
détruit à Homs, a rapporté une source proche du
CRAS. Selon certains militants, le bâtiment a pris
feu après un bombardement du quartier de Qara-
bees, mais d’après une source proche du Croissant-
Rouge syrien, des saboteurs ont incendié le centre.

Le plan de paix proposé par Annan est le dernier
effort en date pour tenter de mettre fin au bain de
sang qui a fait plus de 9000 tués depuis un an, selon
un décompte de l’ONU.

Les tentatives des Occidentaux et des pays
arabes se heurtent toujours aux réticences de la
Russie qui a lancé hier un nouvelle mise en garde
par la voix de son ministre des Affaires étrangères,
Sergue:i Lavrov. Le Kremlin juge que la seule voie
pouvant conduire à un règlement de la crise en Sy-
rie est celle des efforts de paix menés par l’ancien
secrétaire général des Nations unies.

Reuters

Les violences se poursuivent 
en Syrie avant la visite de l’ONU

M ogadiscio — Les isla-
mistes d’al-Chabaab ont

revendiqué un attentat à la
bombe hier contre le théâtre
national de Mogadiscio visant
apparemment le premier mi-
nistre qui est sorti indemne.

Six personnes au moins, dont
les présidents de la fédération
de football et du comité natio-
nal olympique, ont cependant
trouvé la mort. Selon un méde-
cin de l’hôpital Madina, deux
ministres et un député font par-
tie des blessés.

Des témoins ainsi que la for-
ce de paix de l’Union africaine
(AMISOM), qui se bat contre
les Chabaab, disent qu’une
femme kamikaze a apparem-
ment déclenché l’explosion.

Cette dernière s’est produite
alors que le chef du gouverne-
ment prononçait un discours
dans ce bâtiment rouvert en
grande pompe le 19 mars après
avoir été fermé pendant des dé-
cennies en raison de la guerre

civile et des violences.
«On dénombre jusqu’ici six

morts et dix blessés, surtout des
civils. L’explosion a eu lieu au
moment où le premier ministre
s’adressait à l’assistance, mais
il n’a pas été touché» ,  a dit
Prosper Hakizimana, porte-pa-
role adjoint de l’AMISOM.

Un journaliste de Reuters a
constaté que des corps jon-
chaient le sol du théâtre. Des
ambulances emmenaient les
victimes dans les hôpitaux de
la capitale somalienne.

Les islamistes somaliens, af-
filiés à al-Qaïda, ont revendi-
qué l’attentat. «Nous sommes à
l ’origine de l ’explosion au
théâtre. Nous avons visé des
ministres infidèles et des parle-
mentaires, et ils font partie des
victimes d’aujourd’hui», a dit
le porte-parole des opérations
militaires des Chabaab, Chei-
kh Abdiasis Abou Moussab. 

Reuters

Attentat raté contre 
le président somalien
Une femme kamikaze a déclenché
l’explosion dans le théâtre national

W ashington — Khalid Chei-
kh Mohammed, accusé

d’avoir commandité les attentats
du 11 septembre 2001 a été ren-
voyé devant le tribunal militaire
d’exception de la base navale
américaine de Guantánamo avec
ses quatre complices présumés,
a annoncé hier le Pentagone.

Le Pentagone a approuvé les
chefs d’inculpation retenus par
des procureurs militaires amé-
ricains en juin dernier. S’ils sont
déclarés coupables, les cinq
hommes encourent la peine de
mort. Ils sont accusés d’avoir
planifié et exécuté les attentats
du 11-Septembre en détournant
quatre avions pour perpétrer
des attaques sur New York, Wa-
shington et Shanksville.

Parmi les chefs d’inculpation
retenus contre eux figurent ce-
lui de terrorisme, de complot,
de meur tres en violation du
droit de la guerre, et d’attentat
contre des civils.

La décision de les renvoyer
devant une commission militai-
re signifie que les cinq hommes
seront traduits d’ici 30 jours de-
vant un juge militaire de la base
de Guantánamo. Elle intervient
un an après la décision de l’ad-
ministration Obama de ne pas
traduire, contrairement à ce qui
avait été promis, les cinq accu-
sés devant un tribunal civil.

Eric Holder, l’attorney géné-
ral (ministre de la Justice) des
États-Unis, proche de Barack
Obama, avait rendu les députés
républicains responsables de
ce changement de position, af-
firmant que leur décision de
bloquer le financement des pro-
cès des suspects des attentats
dans un tribunal de New York
avait obligé le gouvernement à
opter pour un tribunal militaire.

Erreur
L’Union américaine de défen-

se des libertés civiles (ACLU),
une organisation de défense
des droits de la personne, a
condamné hierla décision de
renvoyer le procès devant un
tribunal militaire.

«L’administration Obama fait
une terrible erreur en utilisant
un système judiciaire de second
ordre pour organiser les procès
pour terrorisme les plus impor-
tants de notre époque», a déclaré
le directeur exécutif d’ACLU,
Anthony Romero.

«Les politiques ont retiré à
tort ces procès des mains de tri-
bunaux fédéraux qui ont su
par faitement juger des cen-
taines de cas liés au terroris-
me», a-t-il ajouté.

Reuters

11-SEPTEMBRE

Cinq accusés
seront jugés 
à Guantánamo

LE MONDE

D akar — Le chanteur séné-
galais Youssou Ndour a

été nommé ministre de la Cul-
ture et du Tourisme dans le
nouveau gouvernement séné-
galais formé hier par le pre-
mier ministre, Abdoul Mbaye,
désigné la veille par le prési-
dent Macky Sall, selon un dé-
cret lu à la presse.

Youssou Ndour figure par-

mi les 25 membres du gouver-
nement, dont le nombre a été
réduit de près de la moitié par
rapport au gouvernement pré-
cédent du président Abdou-
laye Wade, battu le 25 mars
par Macky Sall,  qui com-
prenait une quarantaine de
ministres.

Agence France-Presse

Sénégal : Ndour devient ministre 
de la Culture et du Tourisme



R O B E R T  L A F L A M M E

Face à des rivaux plus démoti-
vés que lui, le Canadien a si-

gné sa 30e victoire de la saison,
hier. Le trio de David Deshar-
nais a éclipsé celui de Steven
Stamkos, et le Tricolore a vaincu
le Lightning de Tampa Bay 5-2.

Erik Cole (33e, 34e) et Max Pacio-
retty (31e, 32e) ont dirigé l’attaque
avec un doublé chacun. Alexei
Emelin a été l’autre marqueur.
Desharnais a amassé deux aides.

«C’est un gros match, a com-
menté Desharnais. Dernière-
ment, nous avions perdu de
notre efficacité. Il ne restait que
trois matchs avant ce soir (mer-
credi) et nous voulons terminer
la saison sur une note positive.
C’est important également pour
nous de bien jouer à domicile.»

Vincent Lecavalier et Bruno
Gervais ont fourni la réplique
du Lightning (37-36-7).

Visiblement, les troupiers de
l’entraîneur Guy Boucher ont
comme principale source de
motivation d’aider Stamkos à at-

teindre la soixantaine de buts.
Pour le reste, on repassera.
Stamkos est à deux buts de l’ob-
jectif, avec deux matchs à jouer.

Le gardien réserviste Peter
Budaj a savouré sa quatrième
victoire seulement, en n’étant
confronté qu’à 16 lancers.

À son troisième match avec
le Lightning, Sébastien Caron a
été mis à l’épreuve 25 fois et il a
subi son premier revers.

Immédiatement après le
match, le Canadien s’est rendu à
Raleigh, en Caroline du Nord, où
il affrontera les Hurricanes ce
soir. La saison de misère prend
fin avec la visite à Montréal des
Maple Leafs de Toronto, samedi.

Le Canadien a nettement eu
le meilleur en première pério-
de: 13-6 dans les tirs.

Emelin lui a donné les devants,
tôt, à 2:11. Le défenseur russe a
flairé la bonne affaire en s’avan-
çant vers l’enclave, en voyant De-
sharnais manoeuvrer la rondelle
à sa guise en territoire ennemi. Il
a concrétisé son propre retour de
lancer, à la gauche de Caron.

Le Lightning, qui a mis du
temps avant de mettre Budaj à
l’essai, a profité d’un véritable ca-
deau de la part du vétéran gar-
dien afin de créer l’égalité, à 7:11.

Le Slovaque est allé récupé-
rer le disque à la gauche du
but et la passe qu’il a tentée
devant s’est retrouvée directe-
ment sur la lame du bâton de
Lecavalier. Un jeu d’enfant
pour le capitaine du Lightning,
auteur d’un de ses buts les
plus faciles en carrière.

Budaj aurait sûrement sou-
haité se retrouver ailleurs. La
foule n’en croyait pas ses yeux.

«C’est dif ficile et vous sou-
haitez vous racheter sur-le-
champ, a-t-il admis. Mais le
plus important, c’est que mes
coéquipiers ont accompli de
l’excellent travail en défense. Il
s’agit d’une de nos meilleures
per formances de la saison.
Nous avons limité les occasions
du Lightning au minimum.»

Pour revenir à sa gaffe, il a
expliqué avoir fait une mauvai-
se lecture de jeu, en n’antici-
pant pas que Lecavalier change-
rait de direction.

«J’ai fait une passe terrible et
il a dégainé sur réception, n’est-
ce pas?», a-t-il demandé à la
blague. L’entraîneur Randy
Cunneywor th a ajouté son
grain de sel en demandant
pourquoi on ne le questionnait
pas au sujet de la performance
de deux passes de Budaj (on l’a
crédité d’une aide sur le but
d’Emelin). Le CH ne s’est pas
laissé démonter et il a continué
d’exercer de la pression.

En deuxième période, les vi-
siteurs de la Floride ont conti-
nué de surfer sur leur vague
d’indolence. Les hôtes en ont
profité pour se forger une avan-
ce de deux buts.

Sur réception de la passe de
Desharnais, à 1:42, Cole a tiré
un boulet de canon décoché du
cercle d’engagement à la
gauche du gardien. Cole a re-
mis ça à 14:34 pendant un jeu
de puissance, en effleurant la
frappe de Tomas Plekanec en
provenance de la ligne bleue.

Le Lightning a rétréci
l’écar t en début de dernier
tiers, à 3:43. 

Pacioretty a vite replacé les
siens en avant par deux, à 5:58.
Le jeune Américain a poussé du
revers un retour de tir errant
de Josh Gorges.

Pacio a fait 5-2 à 14:57, et c’en
était fait de la visite...

La Presse canadienne

ASSOCIATION DE L’EST
Mj Pts

1.cxz-N.Y. Rangers 80 109
2.cx-Boston 80 98
3.m-Floride 80 92
4.x-Pittsburgh 80 104
5.x-Philadelphie 80 101
6.x-New Jersey 80 98
7.x-Ottawa 80 92
8.Washington 80 88
9.Buffalo 80 88
10.é-Winnipeg 80 83
11.é-Tampa Bay 80 81
12.é-Caroline 80 80
13.é-Toronto 80 78
14.é-N.Y.Islanders 80 77
15.é-Montréal 80 75

ASSOCIATION DE L’OUEST
Mj Pts

1.cx-Vancouver 80 109
2.cx-St. Louis 80 106
3.m-Los Angeles 80 93
4.x-Nashville 80 100
5.x-Detroit 80 101
6.x-Chicago 80 98
7.Phoenix 80 93
8.San Jose 80 92
9.Dallas 80 89
10.Colorado 80 88
11.é-Calgary 80 86
12.é-Minnesota 80 79
13.é-Anaheim 80 78
14.é-Edmonton 80 73
15.é-Columbus 80 61
c - champion de section; é - éliminé d’une
place en séries éliminatoires; m - meneur de
section; x - se qualifie en vue des séries
éliminatoires; z - champion d’association

Hier
Tampa Bay 2 Montréal 5
Detroit 3 St. Louis 2 (F)

Aujourd’hui
Tampa Bay à Toronto, 19h

Winnipeg à N.Y. Islanders, 19h
Buffalo à Philadelphie, 19h

N.Y. Rangers à Pittsburgh, 19h
Floride à Washington, 19h
Montréal en Caroline, 19h

Boston à Ottawa, 19h30
New Jersey à Detroit, 19h30

Dallas à Nashville, 20h
Chicago au Minnesota, 20h
Columbus au Colorado, 21h

Vancouver à Calgary, 21h
Anaheim à Edmonton, 21h30

San Jose à Los Angeles, 22h30

Demain
Phoenix à St. Louis, 20h

HOCKEY
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A u j o u r d ’ h u i c o m -
mence le Tournoi
des Maîtres, la pre-

mière manche du Grand Che-
lem de golf masculin profes-
sionnel, la seule à être toujours
disputée au même endroit: au
chic club Augusta Na-
tional, en Géorgie, l’un
des plus prestigieux et
des plus beaux ter-
rains de tout l’univers.
À la télé, on pourra ob-
server de magnifiques
paysages plus ver ts
que verts, voir si Tiger
Woods pourra pour-
suivre sur sa première
lancée depuis les révé-
lations relatives à son comporte-
ment à l’horizontale et si Rory
McIlroy fera oublier son effon-
drement de l’an passé sur le
même parcours.

Bref, tout sera considérable-
ment superbe.

Mais derrière le décor buco-
lique se cache une réalité un
peu moins enchanteresse. De-
puis sa fondation en 1933, l’Au-
gusta National interdit aux
femmes d’en être membres. Si
si, en 2012, mesdames et acces-
soirement messieurs, aux
États-Unis d’Amérique, cela
existe toujours.

Et pourquoi, demandez-vous
avec une curiosité intellectuelle
qui vous fait honneur? Mettons
que ce n’est pas tellement de vos
oignons. Le directeur de l’Augus-
ta National, Billy Payne, vous l’a
rappelé hier encore lorsqu’inter-
rogé sur le sujet par vos repré-
sentants des médias de masse.

«Toutes les questions relatives
au membership sont de nature
privée. Nous n’en parlons pas [en
public]. Et nous n’en parlons spé-
cialement pas quand un candidat
nommé est en cause», a-t-il dit.

Un candidat nommé? Hé hé.
C’est que les vieux réaction-
naires se retrouvent relative-
ment coincés ces temps-ci.
Voyez plutôt.

L ’ u n d e s p r i n c i p a u x

commanditaires du Masters
est la firme IBM. Et la tradition
remontant à une trentaine d’an-
nées veut que le chef de la direc-
tion d’IBM devienne automati-
quement membre de l’Augusta
National. Or depuis le 1er janvier,

il s’adonne que l’entre-
prise est dirigée par
Virginia Rometty.

V irginia, comme
dans de sexe féminin.
Le candidat nommé,
c’est elle, même si Billy
Payne ne l’a pas dit.
Marrant, n’est-il pas?

Il y a une dizaine
d’années, lorsque la
question avait surgi

une première fois, le prédéces-
seur de Payne, Hootie Johnson,
avait déclaré que des change-
ments surviendraient quand le
club le jugerait opportun, «pas à
la pointe de la baïonnette». La si-
tuation avait été placée sous les
feux de la rampe par Martha
Burk, alors dirigeante du Natio-
nal Council of Women’s Organi-
zations. Burk avait menacé de
boycottage les entreprises dont
un patron était membre de l’Au-
gusta National. Johnson avait
répliqué en se dissociant de
tous ses commanditaires, ce qui
a amené le Masters à être pré-
senté sans pauses publicitaires
pendant deux ans. Depuis, le
dossier était un peu retombé
dans l’oubli et les rares fois où il
a été évoqué, Payne a répété
que cela ne regardait personne
sauf les membres.

La solution à ce problème?
IBM devrait être assez puissan-
te pour persuader un club de
golf d’arriver dans le monde
moderne, mais n’oublions pas
qu’elle a appuyé l’Augusta Na-
tional pendant toutes ces an-
nées alors même qu’il prati-
quait la discrimination. Non,
voici ce qu’il faut: que Tiger
Woods boycotte le Masters tant
que ça ne changera pas. N’a-t-il
pas la réputation d’affectionner
les dames, celui-là?

C’EST DU SPORT !

Pour hommes
seulement

JEAN DION

L e Canadien de Montréal a confirmé hier la
nouvelle qui circulait depuis quelques jours

déjà, soit que le gardien de but Carey Price
souffre d’une commotion cérébrale.

Dans un laconique communiqué, le Tricolore a
fait savoir que le gardien âgé de 24 ans a rencon-
tré le médecin en chef de l’équipe, David Mulder,
en matinée. Ce dernier a diagnostiqué une com-
motion cérébrale «légère».

Le Tricolore a indiqué que la saison de Price
est terminée.

Price a disputé 65 matchs cette saison, compi-
lant une fiche de 26-28-11, avec une moyenne de
buts alloués de 2,43 et un taux d’efficacité de
,916. Il a réussi quatre jeux blancs.

Mardi, le Tricolore avait indiqué qu’une colli-
sion entre David Desharnais et le gardien, surve-
nue le 29 mars dernier, était à l’origine des maux
de tête dont souffre Price. L’équipe s’est rectifiée
hier, soulignant que la collision dont il était ques-
tion avait bel et bien eu lieu, comme l’ont souli-
gné plusieurs médias.

Peter Budaj et Robert Mayer, rappelé mardi
des Bulldogs de Hamilton, se partageront le tra-
vail d’ici la fin du calendrier.

Mardi, l’entraîneur-chef du Canadien, Randy
Cunneyworth, avait indiqué que le Canadien se
limitait à parler de maux de tête en évoquant les
symptômes ressentis par Price afin de ne pas
courir le risque d’imposer pour rien un protocole
de traitement très lourd et très long au gardien.

Le protocole de la Ligue nationale de hockey
en matière de commotion cérébrale impose no-
tamment un repos minimum de sept jours aux
joueurs en souffrance. Ceux-ci doivent égale-
ment passer avec succès une batterie de tests
avant d’obtenir le feu vert pour revenir au jeu.

Cunneyworth avait également reconnu que les
clubs de la LNH ont tendance à éviter de pronon-
cer les mots «commotion cérébrale», de peur de
se voir obligés de suivre ce protocole.

«C’est un protocole qui est long, a-t-il souligné.
Tu veux que le joueur suive le protocole s’il a vrai-
ment [une commotion cérébrale], mais ça demeu-
re un processus de longue haleine.»

Cunneyworth avait par ailleurs expliqué qu’il

est important de ne pas précipiter un diagnostic
parce qu’il reste possible qu’une maladie soit
confondue avec une autre. Il notait que dernière-
ment, quelques joueurs du Canadien ont eu des
symptômes qui permettaient de conclure à une
commotion cérébrale, mais aussi à une grippe ou
à une autre maladie. Il faisait ainsi allusion à
Ryan White, qui est présentement aux prises
avec les mêmes interrogations que Price, mais
aussi à Mathieu Darche et Scott Gomez, voire
Tomas Kaberle et même Travis Moen, qui ont ré-
cemment recommencé à s’entraîner.

La Presse canadienne

La saison de Price est terminée
Le gardien de but souffre bel et bien d’une commotion cérébrale

LES SPORTS

ASSOCIATION DE L’EST
V D N BP BC Pts

Sporting de K. City4 0 0 7 1 12
Columbus 2 1 0 3 2 6
Houston 2 1 0 2 2 6
New York 2 2 0 10 7 6
N.-Angleterre 2 2 0 4 5 6
Chicago 1 1 1 2 3 4
D.C. United 1 2 1 5 5 4
Philadelphie 0 3 1 2 6 1
Montréal 0 4 1 3 11 1
FC Toronto 0 3 0 1 7 0

ASSOCIATION DE L’OUEST
Real Salt Lake 4 1 0 9 4 12
San Jose 3 1 0 5 1 9
Colorado 3 1 0 7 5 9
FC Vancouver 2 0 2 3 0 8
FC Seattle 2 1 0 5 2 6
Portland 1 2 1 6 6 4
FC Dallas 1 2 1 5 8 4
Los Angeles 1 2 0 5 7 3
Chivas É.-U. 1 3 0 1 3 3

Hier
Montréal 0 Real Salt Lake 1 

Demain
Nouvelle-Angleterre au FC Dallas, 20h30

Samedi
FC Toronto c. Montréal, 13h

(au Stade olympique)
New York à Columbus, 15h

Los Angeles au Sporting de K. City, 17h
FC Seattle c. D.C. United, 19h30
Colorado au Real Salt Lake, 21h
Chivas É.-U. à Portland, 22h30

SOCCER

Wozniak passe au
3e tour à Charleston
Charleston, Caroline du Sud —
Aleksandra Wozniak a remporté
hier son affrontement de
deuxième tour à la Coupe Fami-
ly Circle de tennis sur terre bat-
tue à Charleston. Wozniak, 60e

joueuse mondiale, a éliminé la
Tchèque Barbora Zahlavova

Strycova, 58e, par la marque de
7-6 (5) et 6-2. Il s’agissait de sa
première victoire en quatre ren-
contres avec la Tchèque. «Son
jeu est plus lent [...] J’ai accéléré
mon jeu et elle a commencé à fai-
re plus d’erreurs sur mes balles
lourdes», a expliqué Wozniak. Au
troisième tour, la Québécoise se
mesurera à la gagnante du match
entre Lucie Safarova et Mirjana
Lucic. – La Presse canadienne

E N  B R E F

RAY STUBBLEBINE REUTERS

Carey Price a disputé 65 matchs cette saison,
compilant une fiche de 26-28-11.

CANADIEN 5 – LIGHTNING 2

Le trio de Desharnais s’impose

Damphousse ne
serait plus candidat
au poste de d.g. du
Canadien, selon RDS
Vincent Damphousse se serait
retiré de la course au poste de di-
recteur général du Canadien de
Montréal, a indiqué RDS sur son
site Internet. L’ex-capitaine du
Tricolore aurait contacté le pro-
priétaire de l’organisation, Geoff
Molson, afin de lui signifier sa
décision, hier en matinée. Dam-
phousse, qui a remporté la cou-
pe Stanley en 1992-1993 avec le
CH, préférerait plutôt se concen-
trer sur sa vie familiale, un choix
qui serait selon lui impossible à
concilier avec le poste de direc-
teur général. L’ancien no 25 du
Canadien a été accusé le 14 avril
2011 de voies de fait contre son
ex-épouse, Allana Henderson.
Damphousse a appris qu’il devra
subir en décembre 2012 un pro-
cès qui devrait durer deux jours.
L’ex-hockeyeur devra alors 
répondre à quatre chefs 
d’accusation de voies de fait. 
– La Presse canadienne

E N  B R E F



L E  D E V O I R ,  L E  J E U D I  5  A V R I L  2 0 1 2 B  9

C U L T U R E

DE LA SURVIE DU FRANÇAIS...
Madame Durocher et l’équipe d’Ici et là se de-
mandent cette semaine qui se préoccupe de
l’avenir de la «langue de chez nous». Il sera éga-
lement question de l’événement Nous?, qui sera
présenté en direct à la même chaîne ce samedi
dès midi.
Vox, 20h

EN PROFITER 
AVANT QUE LE COUPERET TOMBE...
On apprenait hier l’ampleur des coupes à Radio-
Canada/CBC, mais on ne sait pas encore l’im-
pact qu’elles auront concrètement entre autres à
la salle de nouvelles de la radio-télévision pu-
blique... Alors il vaut mieux profiter des émis-
sions de qualité de ce service public avant
qu’elles perdent des plumes. Des émissions
comme Enquête, qui nous offre un reportage sur
les dessous du secret bancaire suisse et un autre
sur des décès à la suite d’accidents ferroviaires
qui auraient pu être évités.
Radio-Canada, 21h

FILM DE GUERRE «MADE IN QUÉBEC»
Neige et cendres (Snow and ashes, dans la version
originale) n’a pas connu une diffusion à tout cas-
ser lors de sa sortie en salle, mais a tout même
épaté les membres du jury des Jutra, puisque ce
film de guerre dans un ailleurs enneigé, le pre-
mier de Charles-Olivier Michaud, a remporté le
prix du meilleur montage. 
Super Écran, 21h

À  L A  T É L É V I S I O N
CANAUX 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 minuit 

SRC Le Téléjournal 18 h 30 vies Infoman Prière de ne pas envoyer de 
fleurs / Éric Salvail 

Enquête Le Téléjournal 22h45 Nouv. 
sports

23h05  Les lionnes / Jérémy 
Demay , Sophie Fouron. 

0h05  C'est ça 
la vie 

TVA TVA nouvelles Le Tricheur /
Denis Coderre 

La fièvre de la danse TABLE POUR TROIS (2007) avec Aaron Eckhart, Patricia 
Clarkson, Catherine Zeta-Jones. 

TVA nouvelles 22h45  Denis Lévesque 23h45  Le Tournoi des Maîtres 
/ Résumé 1ère ronde 

TQ Kaboum / Ver 
de peur 

Tactik / Les 
envahisseuses 

Tactik Art sous 
enquête

Une pilule, une p'tite granule LA JUSTICE DU RING (2006) avec Rossif
Sutherland, Danny Glover. 

22h50  Génial! / Élyse Marquis 
, Marianne Saint-Gelais. 

23h50 Gr. 
parlementaires

La période de 
questions 

V Atomes 
crochus 

Un souper 
presque parfait

Prozac District V /
Karine Vanasse

Fringe / Le rêve d'Icare L'amour est dans le pré Opération 
Séduction 

Un gars le soir Dumont L'Instant Gagnant

RDI Le Monde RDI économie 24 heures en 60 minutes Les grands reportages Le Téléjournal RDI RDI économie Le National Le Téléjournal 23h45 Sports 24 heures 

TV5  Champion Journal FR Horizons L'Amérique dans tous ses états Braquo / Mère et patrie Hôpital vétérinaire TV5 le journal 23h35 Le diable de la rép. 

D Images-chocs Toujours vivant! Les volcans islandais Les repreneurs Un tueur si proche Les bûcherons de l'extrême Docu-D 

VIE Décore ta vie Espace d'été Airoldi-sortie Design V.I.P. On a échangé nos mères J'ai gagné le gros lot! Laisse faire Secret/style Vendre ou rénover? Enfants mêlent

MP 17h30  Palmarès / Hanson Ste-Catherine M.Net Cliptoman Musiqueplus Criss Angel Top Modèle Vénus Ste-Catherine 

MX Génération 70 / 1973 Benezra reçoit Hollywood Inc. Génération 2000 / 2003 Cliptographie / Madonna Benezra reçoit Musimag 

VRAK.TV Les testeurs Dans le trouble Grenade? Famille parfaite VRAK la vie Dans le trouble Smallville / L'oiseau bleu MDR Je t'ai eu! Changement Fan Club Hors d'ondes 

TTF Les Simpson JohnnyTest La Retenue La Retenue Mudpit Ma gardienne Les Simpson American Dad Family Guy South Park Les Simpson Dans l'canyon American Dad 

RDS 17h00 Le 5 à 7 Hockey 360° LNH Hockey / Canadiens de Montréal c. Hurricanes de la Caroline (D) 21h45  L'antichambre (D) 22h45 Sport30 23h15  Canadiens express 0h15  Rallye 

HISTORIA Légendes de la route Passion maisons Cash Cowboys JAG / Dans la gueule du loup Frères d'armes / Currahee Xena guerrière

ARTV Les belles histoires / Le choix Tout sur moi Rumeurs Maria Montessori Partie 2 de 4 Le Réjouisseur 21h40  Affaire criminelle NON, CE PAYS N'EST PAS POUR LE VIEIL H... 

SÉRIES+ C.S.I: Les experts C.S.I: Miami / Jamais 2 sans 3 Vertige Libérés sur parole / L'exécuteur La loi et l'ordre: Crimes sexuels C.S.I: Miami Un, Dos, Tres 

ZTÉLÉ La porte des étoiles Ça t'prend ça Comment..fait Caprica / Âmes perdues Chuck / Séduction impossible Maisons Maisons Destruction Comment..fait 

C. SAVOIR Mini-Music Gens d'archit. Cogito Les publications universitaires Planète Terre.TV Au coeur du cinéma québécois Francophonie savoirs soirées des G. 

ÉVASION Sans crier gare / Madagascar À faire au Brésil Croisières de rêve Soleil tout inclus Survivor: Héros vs. méchants À faire en Italie Partie 1 de 2 Soleil tout 

TFO Artzooka Sam Chicotte RelieF Ramville Ruby TFO LES VISITEURS DU SOIR (1942) avec Alain Cuny, Arletty. Maisons La vie rêvée des rats 

Cinépop 18h10 GLADIATOR: L'ANGE DU RING (1991) James Marshall. LA PLANÈTE DES SINGES (1967) Charlton Heston. CROMWELL (V.F.) (1970) avec Alec Guinness, Dorothy Tutin, Richard Harris. 

SÉcran 17h40 AMIS MODERNES (2011) Mila Kunis. PARTIR (2009) Kristin Scott Thomas. NEIGE ET CENDRES (2010) Rhys Coiro. 22h45 Y'EN AURA PAS DE FACILE (2010) Rémy Girard. 

Planète Chronique d'Afrique Amour, gloire et réalité Le polo en Inde, sport des Rois Le terrorisme Partie 3 de 3 Sur la terre comme au ciel La Chine s'éveille GlobePainter 

VOX GROStitres.tv Mise à jour VoirGRAND.tv Premières Ici et là Place des Arts Le Lab LeZarts: Studio Mise à jour Ici et là Mémoire P 

CBC 17h00 News Coronation St. Coronation St. Jeopardy! Doc Zone / Titanic: The Canadian Story CBC News: The National 22h55 News /23h05 George S. Coronation St.

CTV (Mont.) CTV News eTalk The Big Bang The Big Bang Two and Half Grey's Anatomy The Mentalist CTV National CTV News 0h05 Daily Sh.

GBL Evening News Global National E.T. Canada Ent. Tonight The Exes The Office Touch / Kite Strings Awake / That's Not My Penguin News Final E.T. Canada 0h05 ET 

TVO Wild Kratts FingerTips Eco-Engineering The Agenda With Steve Paikin Private Life of a Masterpiece Hunting the Hidden Dimension The Agenda With Steve Paikin King Africa 

ABC ABC 22 News World News ABC 22 News TMZ Missing / Tell Me No Lies Grey's Anatomy Scandal / Sweet Baby ABC 22 News 23h35 News Jimmy Kimmel

CBS Channel 3 News CBSNews Ent. Tonight The Big Bang Rules of Eng Person of Interest The Mentalist 3 News 23h35 Masters /23h50 LateS

NBC News NBC News Jeopardy! Wheel Fortune Community 30 Rock The Office Up All Night Awake / That's Not My Penguin News 23h35 Tonight Show J. Leno 

FOX Two and Half Two and Half The Big Bang The Big Bang American Idol / 1 Voted Off Touch / Kite Strings Fox 44 News The Office Met-Mother Family Guy 

PBS (33) PBS NewsHour This Old House Ask-Old House Bloom Bloom Doc Martin Inspector Morse Business Charlie Rose 

PBS (57) News America Business PBS NewsHour M.L.Journal Journal Extra Il Volo Takes Flight Scully World BBC News Charlie Rose 

CTV (Corn.) CTV News eTalk The Big Bang The Big Bang Two and Half Grey's Anatomy The Mentalist CTV National CTV News 0h05 Daily Sh.

A&E The First 48 The First 48 The First 48 The First 48 The First 48: Missing Persons First 48: Missing / In the Wind The First 48 

BRAVO Criminal Minds Flashpoint The Mentalist The Listener / To Die For The Listener / Eye of the Storm Flashpoint The Mentalist

DISCOVERY Cash Cab How It's Made Daily Planet UnusualDeath UnusualDeath UnusualDeath UnusualDeath MythBusters Daily Planet UnusualDeath

HISTORY Restoration Restoration Full Metal Jousting Swamp People Ancient Aliens Real Deal Real Deal Canadian Pickers Ancient Aliens 

SHOWCASE Lost Girl / Flesh and Blood TERMINATION POINT (2007) Gary Hudson. Lost Girl / Flesh and Blood Fairly Legal / Satisfaction THE MUMMY (1999) Brendan Fraser. 

TSN 15h00  Golf (D) LNH Hockey / Canadiens de Montréal c. Hurricanes de la Caroline (D) SportsCentre Rockumentary

04/05 18h00 18h30 19h00 19h30 20h00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30 minuit 

N O S  C H O I X
C E  S O I R

Amélie Gaudreau

Classification des films: (1) Chef-d’œuvre — (2) Excellent — (3) Très bon — (4) Bon — (5) Passable — (6) Médiocre — (7) Minable

I S A B E L L E  P A R É

S on Raoul avait dû quitter
Montréal en 2010 en catas-

trophe, blessé au mollet. L’aty-
pique créateur James Thiérrée
sera de retour au Québec l’au-
tomne prochain pour renouer
avec le public québécois, laissé
avec l’espoir de revoir son en-
sorcelante épopée à travers
l’imaginaire d’un homme seul.

Le premier tour de piste du
petit-fils de Charlie Chaplin à la
Tohu, à l’automne 2010, avait
en effet pris fin avec le claqua-
ge brutal d’un muscle en plein
spectacle, forçant l’annulation
de cinq représentations à gui-
chets fermés. 

Depuis, les conquis étaient en
manque. Les autres, qui avaient
raté ce rare moment de transe,
seront heureux de découvrir ce
Raoul et sa folle dérive du 4 au
13 septembre pour ouvrir la sai-
son de la Tohu. Deux ans plus
tard, Thiérrée remonte en selle
le mollet frais et dispos, et tient
promesse avec un Raoul que la
blessure du corps a rendu enco-
re plus poignant. 

«Cette blessure m’a permis de
faire encore plus confiance à la
trame du spectacle qui est l’explo-
ration de soi-même. Raoul est res-
té solide malgré l’adaptation qu’a
nécessitée cette démission de mon
corps. Il a fallu une sacrée adap-
tation, car Raoul, c’est un feu
d’artifice. Mais avec une jambe
de bois, ce n’était plus une fête des
ressorts du corps!» a expliqué
Thiérrée hier, joint à Paris.

Après la blessure survenue à
Montréal, Thiérrée a présenté
Raoul dix jours à New York,
malgré la douleur, avant de se
résoudre à adapter le spectacle
pour permettre la poursuite de
la tournée. Depuis, le spectacle-
performance, qui allie danse,
acrobatie, mime et théâtre phy-
sique, a repris sa pleine puis-
sance et été présenté jusqu’en
Nouvelle-Zélande. «Je suis très
content de revenir à Montréal.
J’avais dit qu’on n’en resterait
pas là, promesse tenue!» s’est-il
réjoui hier.

Dans un décor d’apocalypse,

la quête intérieure de ce Raoul,
visité par démons et merveilles
— dont les bêtes fantastiques
créées par sa propre mère, Vic-
toria Chaplin —, a depuis gran-
di avec l’ar tiste multitalen-
tueux. «J’ai évolué avec ce spec-
tacle, car une telle traversée ne
supporte pas l’immobilisme», in-
siste Thiérrée, tout juste arrivé
d’une tournée australienne. 

Entre les cris du cœur, les
prouesses physiques, l’intensité
théâtrale et la musique qui tra-
verse ce spectacle muet, Thiér-
rée af firme qu’il n’a de cesse
«de resserrer ce combat, cet
acharnement de vie de Raoul
contre les adversités».

Déjà plongé en pleine créa-
tion pour son prochain spec-
tacle, une création dansée pour
dix interprètes plus que jamais
tournée vers les corps, Thiér-
rée espère déjà remettre Mont-
réal au calendrier, dans l’année
qui suivra la première de Tabac
rouge en juin 2013 à Lausanne,
sa ville natale.

Cette fois, il sera en coulisse,
puisque l’exigeante tournée de
Raoul l’a incité à prendre une
pause des plateaux de scène.
«C’est un spectacle tellement phy-
sique que je passe à la caisse à la
fin! Il y a maintenant une volonté
de me retirer du plateau et de fai-
re parler les interprètes», affirme
l’artiste, qui poursuit en parallè-
le son métier de comédien et
l’écriture de scénarios de film.

Après avoir joué les riches hé-
ritiers (Désaccord parfait, 2005),
ce qui lui a valu le César du
meilleur espoir masculin en
2007, et les fous au grand écran
pour Tony Gatlif (Liberté, 2009)
et Claude Miller (Voyez comme
ils dansent, 2010), Thiérrée se
dit un peu lassé «de jouer les per-
sonnages extrêmes qui finissent
dans un trou! On ne vient pas me
chercher pour des rôles d’avocats
et de monsieur Tout-le-Monde...»
Pourtant, dit-il, son Raoul, sous
ses hardes sombres, est plutôt
habité par «la lumière, la joie, la
vie». Joie en vue, donc, pour ce
Raoul bis, à l’automne à la Tohu.

Le Devoir

James Thiérrée 
de retour au Québec
Remis sur pied, Raoul revient 
faire son tour de piste à Montréal

ANNIK MH DE CARUFEL LE DEVOIR

LE JOURNALISTE Pierre Maisonneuve (à gauche) lançait hier soir, au Monument-National de
Montréal, l’entrevue biographique qu’il a menée auprès de Gilles Vigneault. Dans Vigneault. Un pays
intérieur (Novalis), le barde national évoque, à bâtons rompus, sa foi en Dieu, sa conception de la priè-
re et le parcours qui l’a mené à faire «le pari de croire».

LA FOI DU POÈTE

F A B I E N  D E G L I S E

L a saison des prix de la ban-
de dessinée se poursuit

avec le dévoilement hier soir à
Montréal des Bédélys qui, pour
la 13e année de suite, sont ve-
nus couronner le travail des bé-
déistes d’ici et d’ailleurs. L’au-
teur français Cyril Pedrosa, tout
comme François Lapierre,
Jean-Paul Eid et Zviane en sont
ressortis trophée en main. 

Au somment de la liste, c’est
le premier chapitre des Chro-
niques sauvages (Glénat Qué-
bec), intitulé Teshkan, qui a fait
sensation en décrochant le Bé-
délys Québec. François Lapierre
signe ce récit qui plonge le lec-
teur au temps où les Algonquins
occupaient un large territoire au
nord du Saint-Laurent. 

Plus poétique, Cyril Pedrosa
reçoit le Bédélys Monde avec
son sensible Portugal, un titre
célébré par la critique qui retra-
ce le quotidien d’un bédéiste en
panne d’inspiration. Invité à un
mariage au pays du poète Fer-
nando Pessoa, il va renouer
doucement avec ses racines
portugaises et probablement
donner un autre sens à sa vie.

Autre prix, autre nom: Zviane
aura bien fait d’autopublier son
Bestiaire des fruits, qui lui a valu
hier le Bédélys indépendant.
Quant à Jean-Paul Eid, c’est le
trou physiquement bien placé
au centre des dernières aven-
tures de son personnage fétiche,
Jérôme Bigras, dans Le fond du
trou (La Pastèque) qui aura été
payant pour lui: le jury des prix
Bédélys lui a remis une mention
spéciale pour cet exploit narratif.

Les Bédélys sont remis an-
nuellement par l’organisme
Promo 9e art, qui fait la promo-
tion de la bande dessinée au
Québec depuis plus de 10 ans. 

Le Devoir

Les prix Bédélys
vont à...

S Y L V A I N  C O R M I E R

E lles se sont glissées sur la petite scène de la
Sala Rossa comme les mots de John Sebas-

tian dans Younger Girl, la chanson de 1965 du 
Lovin’ Spoonful: «She’s one of those girls who seems
to come in the spring...» Référence des années
soixante, c’est exprès. Johanna et Klara Söder-
berg, sur la photo de pochette de l’album The
Lion’s Roar comme en personne mardi soir, sem-
blaient sorties d’un fantasme d’été de l’amour,
été de l’Expo. Ou de la distribution d’un film sur
l’époque, avec Klara dans le rôle de Linda Rons-
tadt première période et Johanna dans le rôle de
Michelle Phillips au temps des Mamas & Papas
(ou Susan Dey au clavier dans la série The Par-
tridge Family, c’est comme vous voulez). On me
dira que le duo First Aid Kit est bien plus de la fa-
mille Fleet Foxes du folk alternatif aux harmo-
nies célestes. C’est vrai aussi. On s’entendra pour
dire que Johanna et Klara voudraient être Emmy-
lou (Harris). Comme dans leur chanson du
même nom: «I’ll be your Emmylou and I’ll be your
June / If you’ll be my Gram and my Johnny too...»

Toujours est-il que dans leur accoutrement
d’enfants-fleurs, amples robes multicolores et
chandails mauves, avec leurs longs cheveux
lisses — raie au milieu — encadrant des moues
rêveuses, les sœurettes suédoises charmaient
follement mardi: la musique leur ressemblait,
évocatrice de jours mythiques et porteuse d’éter-
nelle jeunesse en même temps. L’assistance leur
ressemblait aussi, fraîchement éclose, éclatante.
Floraison à grandeur de Sala Rossa. Explosions
de spores après chaque chanson, comme si le
monde était tout neuf. Que je repère l’air de Both

Sides Now façon Judy Collins 1968 dans la jolie
Blue importait peu: c’était joli au présent de la
performance, un point c’est tout. Les regarder
chanter, les entendre chanter, que ça se passe
maintenant, tout concordait parfaitement. 

Et l’assemblée communiait, et je communiais
avec l’assemblée. Pas difficile de se laisser ber-
cer par This Old Routine, Hard Believer, ces
valses folk où la guitare de Klara fournit la balan-
çoire et le clavier de Johanna les chatouilles (et
un batteur d’appoint les discrets accents): il n’y
avait qu’à s’abandonner, et on s’abandonnait. Ra-
vies d’enchanter, enchantées de ravir, les Söder-
berg s’amusaient à présenter leurs chansons en
français avec des trémas partout, et la foule était
en joie. Ça ne baignait pas toujours rayon sono,
un persistant larsen (feedback) agaçait nos hé-
roïnes, mais la qualité d’attention était maximale:
quand elles ont donné la sombre Ghost Town
sans amplification, tout le monde a chanté tout
doucement, en parfait silence dans les silences,
et chaque seconde était précieuse et dûment
goûtée. Après, trop heureuses, les sœurs se sont
livrées au beau milieu de To a Poet à un... duel 
de chevelures. 

Les chansons se confondaient-elles un peu?
Oui, sans doute. Les harmonies étaient-elles un
brin interchangeables? Oui, bien sûr. N’avais-je
pas l’impression d’avoir été à la rencontre de sem-
blables jeunes filles plusieurs fois, des Simon Sis-
ters à Lava Hay? Certainement. Et puis alors?
Quand le printemps arrive, n’est-il pas le premier
et le seul qui soit? La suite de Younger Girl va ain-
si: «One look in her eyes and you forget everything...»
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First Aid Kit à la Sala Rossa

Stockholm en fleurs

JACQUES GRENIER LE DEVOIR

Dans un décor d’apocalypse, la quête intérieure de ce Raoul,
visité par démons et merveilles, a depuis grandi avec l’artiste
multitalentueux James Thiérrée.

Les revues 
en spectacle
Le Printemps des revues, qui
vise à faire découvrir les re-
vues culturelles et québé-
coises, se conclut ce soir au
Lion d’Or par un spectacle sur
le thème de la résistance. La
soirée animée par la comédien-
ne et porte-parole Geneviève
Rioux proposera notamment
une apologie de la lenteur et de
la lecture de la comédienne So-
phie Faucher, un plaidoyer
pour la gestion durable de
l’écrivaine Suzanne Jacob et un
hommage au cinéaste iranien
Jafar Pahani. Le collègue du
Devoir Alexandre Cadieux dé-
noncera pour sa part la «culina-
risation» de la culture dans une
courte pièce satirique. La So-
ciété de développement des pé-
riodiques culturels québécois
en profitera pour remettre ses
prix d’excellence. – Le Devoir
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L e Cirque du Soleil (CS) le-
vait le voile, hier, sur Ama-

luna, son nouveau spectacle
sous chapiteau qui prendra l’af-
fiche le 19 avril dans le Vieux-
Port de Montréal. La produc-
tion, qui compte plus de 70 %
d’artistes féminines, est dédiée
au talent des femmes. 

«On s’est donné un défi parti-
culier: faire un spectacle qui
mettrait en évidence la perfor-
mance et l’univers féminin», a
expliqué le directeur de créa-
tion, en conférence de presse,
sous le chapiteau bleu et jaune. 

Amaluna est une île mysté-
rieuse peuplée de déesses.
«Ama» signifie mère dans plu-
sieurs langues et «luna» ren-
voie à la lune, symbole de fémi-
nité et de fertilité.

La metteure en scène new-
yorkaise Diane Paulus s’est no-
tamment inspirée de la déesse
Héra, grande protectrice de la
femme dans la mythologie
grecque, et de La tempête, 
pièce-testament de Shakes-
peare, dont le personnage de
Prospéro se transforme ici en
Prospéra, reine de l’île mysté-
rieuse d’Amaluna.

«On ne peut construire un
spectacle sur les femmes sans
penser aux mères, aux filles, à la
relation d’un parent à son enfant
et à la beauté qui vient des pro-
chaines générations», a confié
Mme Paulus. 

C’est donc pour sa fille que
Prospéra orchestre une céré-
monie-hommage à la féminité
et à l’amour en guise de rituel
de passage et de transmission.

Trois segments ont été pré-
sentés, dont une performance
tout à fait inédite de barres asy-
métriques, discipline olympique
adaptée spécifiquement pour le
spectacle. Une dizaine de filles-
femmes amazones se balancent,
tournent et culbutent avec un
mélange de force et de grâce
qui risque de faire la marque de
ce spectacle tout féminin.

Un immense bol-vase rempli
d’eau sert de décor à un numé-
ro d’équilibre sur cannes entre-

coupé d’immersions suaves.
L’ouverture dévoilée d’Amalu-
na a aussi permis de découvrir
la brochette de personnages,
des guerrières et amazones
aux déesses en passant par les
paons — animal préféré d’Héra
— et les princesses.

Fait unique dans l’histoire du
Cirque, deux femmes tiennent
les rôles de clowns, dont la
Québécoise Nathalie Claude,
comédienne de la compagnie
de théâtre Momentum et
conseillère pour le CS. «C’est la
première fois qu’il y a un duo de
femmes clowns, c’est une chance
de faire ça, ç’a été un déclen-
cheur pour moi, en plus du thè-
me de l’hommage aux femmes.»

Amaluna, 32e production du
CS, regroupe une cinquantaine

d’artistes venus d’une quinzai-
ne de pays.

Le reste de l’équipe de créa-
tion réunit, outre les fondateurs
du CS, Guy Laliberté et Gilles
Ste-Croix, Fernand Rainville à
la direction de la création, Scott
Pask à la scénographie, Méré-
dith Caron à la conception des
costumes, Bob & Bill à la com-
position musicale, ainsi que la
chorégraphe française Karole
Armitage. Debra Brown, Cait-
lan Maggs et Rob Bollinger si-
gnent les acrobaties.

Après Montréal, le spectacle
s’arrêtera au port de Québec
dès le 25 juillet, avant de
prendre la route de Toronto et
de Vancouver.
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L a direction de l’Opéra de
Montréal a rendu public le

contenu de sa saison 2012-2013.
Comme beaucoup d’autres ins-
titutions lyriques, elle rendra
hommage à Giuseppe Verdi et à
Richard Wagner, dont on célé-
brera les bicentenaires en 2013.

La Traviata de Verdi ouvrira
cette 33e saison, dont la devise,
édictée par le directeur général
Pierre Dufour, est de «mettre
l’opéra à portée de tous» et d’«al-
ler à la rencontre de tous les pu-
blics», par «l’excellence ar tis-
tique, doublée d’un plan marke-
ting précis». L’Opéra présentera
à l’automne, à un conseil d’ad-
ministration renouvelé, avec à
sa tête Bernard Stotland, un
plan d’affaires quinquennal. 

La Traviata sera proposée
dans une production de l’Opé-
ra de Montréal qui af fichera
Myrtò Papatanasiu, «que l’on
dit être la réincarnation de 
Maria Callas», selon le com-
muniqué de l’Opéra. Roberto
De Biasio et Luca Grassi 
seront ses partenaires, alors
que le chef italien Antonino 
Fogliani fera ses débuts à
l’Opéra de Montréal. 

C’est Keri-Lynn Wilson qui
dirigera Le vaisseau fantôme de
Wagner en novembre. Thomas
Gazheli sera le Hollandais, En-
drik Wottrich, Erik, Maida Hun-
deling, Senta, et Reinhard Ha-
gen, Daland, dans un spectacle
importé de la Canadian Opera
Company de Toronto. 

En janvier, La chauve-souris

de Strauss, qui avait fait les frais
de la réduction à quatre spec-
tacles de la présente saison,
sera chantée en français, impor-
tée de l’Opera Australia et diri-
gée par Timothy Vernon. Marc
Hervieux sera Eisenstein, Ca-
roline Bleau, Rosalinde, et Ma-
rianne Lambert, Adèle. Le reste
de la distribution puise dans le
vivier récent de l’Atelier d’opé-
ra. Ce dernier fait peau neuve
avec sept nouvelles recrues sur
dix chanteurs et participera, en
avril, à un spectacle regroupant
deux opéras de Menotti.

L’Opéra de Montréal, qui re-
trouve pour l’heure son rythme
de cinq spectacles par saison,
prendra un gros risque en mars
2013 en programmant quatre
représentations de Dead Man
Walking de Jake Heggie, com-
positeur américain inconnu
chez nous dont l’opéra a été
créé en 2000 à San Francisco.
La production nous viendra de
Fort Worth et Alain Gauthier
en pilotera la mise en scène.

La saison sera bouclée avec
Manon de Massenet, avec Ma-
rianne Fiset dans le rôle-titre,
Bruno Ribeiro et Gordon Bint-
ner à ses côtés et Fabien Gabel,
le nouveau chef de l’OSQ, dans
la fosse.

Le gala aura lieu à la Mai-
son symphonique de Mont-
réal le dimanche 2 décembre.
Tous les autres spectacles 
seront présentés à la salle 
Wilfrid-Pelletier à 19h30, 
comme cette saison.
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Verdi et Wagner 
à l’Opéra de Montréal

Amaluna ou la communauté
des femmes
Le nouveau spectacle du Cirque du Soleil, 
mis en scène par Diane Paulus, rend hommage aux femmes

LES GRANDS CONCERTS
Prokofiev: Suite de L’Amour des
trois oranges. Concerto pour vio-
lon no 1. Sokolovic: Concerto pour
orchestre. Debussy: La Mer. Hila-
ry Hahn (violon), Orchestre sym-
phonique de Montréal, Stéphane
Denève. Maison symphonique, 4
avril 2012. Reprise ce soir.

C H R I S T O P H E  H U S S

I l a fallu attendre six ans pour
revoir Stéphane Denève à la

tête de l’OSM. Un bail. Surtout
pour un chef qui avait fait souf-
fler un vent frais sur un réper-
toire français que l’on croit si
bien connaître ici…

La soirée avait un second
pôle d’intérêt: la venue d’Hilary
Hahn dans le 1er Concer to de
Prokofiev, une semaine après la
prestation de touriste de Vadim
Repin dans le Second. 

C’est peu dire que l’Américai-
ne s’est montrée nettement
plus intéressante que le Russe.
Mais le succès de ce 1er Concer-
to est sur tout celui d’un tan-
dem. Après un début vif et cris-
pé, Hilary Hahn s’est laissée ga-
gner et apprivoiser par l’accom-
pagnement feutré de Stéphane
Denève. N’ayant pas besoin de
se battre pour s’imposer, elle
s’est mise à faire de la musique.
Le passage de la cadence à la
fin du 1er mouvement fut aussi
suprême que l’opposition sul
ponticello-con sordino du 2e. 

Mais le volet le plus original
fut le dernier, où Denève donna
un relief inaccoutumé aux dia-
logues violon-bois. Je doute
néanmoins que la partie de bas-
son mérite tant d’intérêt. Hilary
Hahn a remercié le public avec
la Loure de la 3e Partita de Bach.

Pour attaquer le concert, le
chef français avait choisi la re-
doutable suite de L’Amour des
trois oranges, pleine de traque-
nards rythmiques et de transi-
tions délicates. Sa maîtrise sur
l’orchestre et la carrure de sa
direction furent impression-
nantes, de même que la prise de
risques dans la Scène infernale.

Après la pause, et devant un
parterre d’indécents caco-
chymes qui tentaient de saboter
le spectacle, l’OSM a repris avec
sérieux et attention le Concerto
pour orchestre de Sokolovic. Dans
notre production locale, et dans
le genre dominant prôné par nos
théoriciens, c’est sans doute ce
qui se fait de mieux. Cela ne
m’enlève pas mes doutes sur le
devenir de ce type d’esthétique
face à des oeuvres de Connes-
son, Dubugnon, Dalbavie, Boes-
mans ou Escaisch, pour citer
d’autres francophones.

Dans La Mer, on a retrouvé
en Denève le debussyste mou-
vant et articulé de 2006. Émou-
vant même, dans l’attaque sus-
pendue et infinitésimale du
«Plus calme et très expressif» du
3e mouvement. Aucun doute
que Denève a, contrairement à
d’autres, passé le cours Sensua-
lité 101 avec A+. On n’ose à pei-
ne imaginer la symbiose et la
décontraction qu’aurait per-
mises une répétition de plus.
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CONCERTS
CLASSIQUES

(É)mouvant

ANNIK MH DE CARUFEL LE DEVOIR

Le Cirque du Soleil rend hommage aux femmes par le biais de son tout nouveau spectacle de
tournée, Amaluna. «Ama» pour mère et «Luna» pour lune sont des symboles de féminité qui ont
été exploités tout au long de la création de l’œuvre.

CULTURE

Robert Lepage 
face à saint
François d’Assise?
Selon un article du New York
Times paru mardi, Robert Lepa-
ge poursuivra sa collaboration
avec le Metropolitan Opera en
mettant en scène en 2017 la pre-
mière production au Met du
Saint François d’Assise d’OIivier
Messiaen. Le rôle-titre serait
chanté par Eric Owen, l’impres-
sionnant Alberich de la Tétralo-
gie de Wagner. La première
américaine de l’opéra de Mes-
siaen, créé en 1983 à Paris, a eu
lieu en 2002 à l’Opéra de San
Francisco. C’était alors aussi un
chanteur noir, Willard White,
qui chantait St. François. Entre
Wagner et Messiaen, Robert
Lepage et Ex Machina auront
réalisé pour le Metropolitan
Opera la production de The
Tempest du compositeur anglais
Thomas Adès. Ce spectacle
sera visible en première mon-
diale le 26 juillet à Québec lors
du Festival Opéra de Québec,
qui le coproduit. – Le Devoir

Le 28e FIMAV 
se dévoile
Le Festival international de mu-
sique actuelle de Victoriaville
(FIMAV) lançait toute sa pro-
grammation hier. On savait déjà
pour le retour de John Zorn, un
habitué du festival, qui livrera
deux concerts inédits, The
Concealed et Nova Express. C’est
le Feral Choir de Phil Minton,
avec une cinquantaine de cho-
ristes sur scène, qui assure l’ou-
verture du festival, le 17 mai.
Lucien Francœur, poète de la
contre-culture des années 1970,

se fait narrateur d’un projet
électronique expérimental
concocté avec son comparse
Vromb. Copernicus propose
pour sa part un drame dada,
tandis que le trompettiste âgé
de 70 ans Wadada Leo Smith
s’inspire des étés ayant mené
les Afro-Américains vers la li-
berté dans Ten Freedom 
Summers. En finale, un trio de
vieux routiers: Muhal Richard
Abrams, George Lewis et Ros-
coe Mitchell. Pour le reste du
programme de concerts, d’art
visuel et d’installations sonores
dans l’espace public: 
www.fimav.qc.ca. – Le Devoir
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